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NOUVELLESDE QUEBEC
AuxUrsulines de Roberval-Convent de

Stiles y— L'hon. M. MoGrsevy—Un as

sassin on fuite

bec, 18—Mgr Bégin s'est rendu
odeebre des Ureulines du lac 8t
Jean et a présidé à Ja rénovation des
vœux des religieuses,Jol & la céré-
monie de In vôture. n clergé nom-
breux assistait à la cérémonie.
P. Reinsback, 8, J., à donné le*ser-
mou. Voici les noms des nouvelles
novices: Mlles Rose Gosselin, en reli-
gion Sr Saint Louis, P. Rémillard, en
religion Sr St Stanisius et Héldne Bel-
ley. en religion Sr St François-Xavier.
Cette dernière est Ja sœur du Rvd M.
Belley, curé de St Louis,
Dans l'après-widi les portes du clot-

tre ont été ouvertesaux visiteurs, Mgr
Bégin, MM. Faguy, curéde Québec,
Belley, Rémillurd, etc., I'hon. E. Ké-
miliard, pére descour St Stanislas, et
sa famille, M. et Mme J. Chouinard,
M. et MmeScott, etc.
Tous ont admiré le site du nouveau

monastère, l'étendue du terrain desti-
né aux élèves pour leurs récréations,
ia proximité du lac, la salubrité de
Yair, les nombreux avantages et tout
le confort que le nouveau monastère
offre aux élèves et à la communauté.
—La révérende Mère Saint-Cyrille,

supérieure de la maison de Sillery, de
la Congrégation des Sœurs Jésus
Marie, qui est passée en France {au
commencemen de juillet, vient d'être
rommée supérieure générale de cette
congrégation et demeurera à l'avenir
à Lyon, où est située Ja maison-mère.
Sœur Saint-Oyrille a demeuré 22 ans
au Canada et à fondé la maison de Sil-
lery. L'assistante de 1a supérieuregé-
nérale est une Canadienne-francaise,
Scur St Charles:  ° ’
—Ii parait qu’Almy, le meurtrier

ampricain, n’est pas parti sur le ‘’Mon-
gollan” commeon l’a rétendu, Il me
serait embarqué pour l’Europe, paraît-
il, à bord duis vollier après avoir passé
quelque temps dans une pension de la
rue Champlain.
—Le Chronicle de ce matin dit que

M. Thos McGreevy n'ira pas prendre
son siège à Ottawa, pour attendre le
Jugement de la Chambre sur son refus
de répondro à certaines questions a lui
faites au comité des privilèges et élec-
tions, M. McGreevy déclare qu’il est
prêt à perdre son siège plutôt que de
urler en public d'affaires privées dans
esquelles il prétend que le comité des
privilèges et élections n'a rien à voir.

II ne 66 croit pas tenu de chercher à
conserver un slège qu’il n’a plus l'inten-
tion d'occuper at c’uat pourguoLil.à in.
formé par lettre, hier soir, l'Orateur de
la Ohumbre des Communes qu'il
n'obélrait pas à l’ordre de la Chambre
ot aenvoyé sa démission comme dé-
puté. LL

NOUVELLES DUNORD-OUEST.
Terriblo aocident—I(m ressources dn

Nord-Cuost

oYlnnipeg, 18—Hier solr, Dardiner,
d'Eden, était A extraire une cartouche
do sa carabine quand le coup partit
subitement; la balle passa à travers le
plafond, atteignit un enfant de quatre
ang, et alla se loger dans le toit. L’en-
fant est mort, ce matin.
—Hier, le Revd Dr Potts est arrivé à

Winnipeg, d’un voyage À travers les
Territoires. Il dit que la récolte est
splendide, Parlant de sa rencontre à
anfl avec Michael Davitt, M.. Potts

dit qu’ils ont-été de la môme opinion.
aur les avantages que le pays offre aux
émigrants, Ils ontparlé de ses ressour-
ces, de sa fertilité et de l'avenir qui Ini
est réservé. E 10

   

   

 

0LASTEMPERATORE:

co Toronto, 1811hrs p. m.,
Ce soir Ia pression est un peu au-

dessous de la moyenne sur le Canada,
depuis les lacs vers l'est, et beaucou
au-dessous sur les territoires du Nord.
Ouest. Il ya eu des averses aujour-
d'hui duns certaines parties de la pro.
vince de Québec ot du Nouveau-Bruns-
wick, et le temps a été chaud dans
Loutes les autre parties du pays. -
Température minimum et maximum
— Oulgary, “60-74 ;
Prince AlBert, 44:74 ; Minnedosa, 46-78;
Mannipeg 64-78; Toronto, 61-80 ; Mont--
real, 0: 4; Québoe, 6672, :

Probabilités pour les prochainesringt-
heurre es ge

Haut du Saint Laurent — Vents
modérés, bean temps, pas beaucoupde.
hapgem ent dans la température,

 
 

 

  

RESUME TELEGRAPHIQUE-

La grippe, la diphtérie et la fièvre
typhoidsPont e nombrenses victimes
au Labrador et à Terreneuvo. La popu-
lation dôces régions lointaines manque
de vivres, do vêtements ot est camplè-.
tement démoralisée par là maladio,:
—Unviolent orage a éclaté à Port-

au-Prince, hier. Lapluie accomp
de vent et de tonnerre tombaitA tor-
rents. Les ruisseaux et la rivière St
Marc ont débordé. Le pont enpiorre
aur la alvidre St Marc n résisté. assez
longtemps muis & enfin été émpurté
par les flots. hE aie

Unofoule de.poraounes te trouvalent
sur lo pontet n'out pu éviterls danger.
80 ont été emportés par les flotset leurs
cadavres ont ste Srouvés: pe
—Des agen e police amérieains

sont à Québec À la rechercho du-meur
rior Frank Almy.Le
—M. Alfred Siwonis, un sénatour

belge, propriétairo d’une grande fabri-
que de toilo à Verviers, va être nom-
mé par le gouvernement belge com.
missaire à l'exposition de Chicago.
—Un no v JeMO. voyscandalo a I'borizon..

dit-or, accuser M:
Cochrane, MP. de. ven rele patros:
Bago du gouvernementau plus haut:
enchérisseur, ca LT
Hier au soir, une alisnée de Taslle’

 

  

duemudenotre ICE ventrert ne nest ren.
à la gorge st l'a douée. dés,! s. sise
DAR, Dentinerlo~
DrAl BiBrosseau,chirugien denUits:7 TueSaintLabrent.ontoextrait losdents sans douleur l'é-léctricité, ot fait les jtontiers- Sapteles procédés les plusnouveaux, 1a-100Je dderare

 

—Pour le Mal‘deDont faites

vañge du“Stop-It”
de 

jSont établis sur ces terrains en 1

Edmonton, 44-76; |.

alifax," |:

HE
A

{'res,Met Mme MaximeTarogo;

PARLEMENT FEDERAL
CHAMBREDES COMMUNES

— US

es Ottawa, 18
““L'honorable M. DEWDNEY dépose
un bill pour modifier de nouveau l'acte
des terres fédérales,
Sir John THOMPSON propose, vu
ue M. Thomas McGreevy n'a obéi
l'ordre qui lui enjoignalt d’être pré-

sent à son siège, aujourd'hui, le ser-
fontd'armes soit chargé de I'amener &

da barre de In Chambre.
M. l'Orateur ennonce quele sergent-

d'armes M. Smith, iraià Québce.
L'honorable M. FOSTERpropose que

la Ohambre se forme en cowité sur
une résolution modifiant les droits sur
la bière fabriquée uvec des matières
autres que le malt. 5
, Le chambre adopte la résolution et à
l'avenir les droits d’accise qui étaient
de 8 cents par gallon sur la bière fabri-
quée avec le malt, seront. de 8 cents ot
les droits sur les autres bières seront
portés de 4 à 10 cents,

chambre digcute rnauite In posi-
tion faite au commerce canadien par
suite du traité de réciprocité conclu
êntre l'Espagne etles Etats-Unis, et en
vertu duquel certains produits des
Ktate-Unis seront admis en frauchise à
Cuba et Porto Rico.
M. BORDEN dit que la Nouvelle

Kconse fuit un commerce de_patates
considérable avec ces Îles, il demande
que des imesures soient prises pour pro-
téger ce commerce.

honorable M. FOSTER répond
qu’en vertu de la convention interve-
nue en 1880 entre l'Espagne et l’Angle-
torre, le Oanada continuera à jouir
jusqu’en 18V3, des mêmes privilèges
que ceux accordés à l’Angloterre, en
vertu de la clause de la nation la plus
favorisée. )
Sir RICHARD CARTWRIGHT de-

mande quelle est 'opinion légale de sir
JohnThompson sur cette question.
Sir JOHN THOMPSON dit que la
uestion a été discutde devant la cour
uprême des Etats-Unis et il est du

même avis qu’un juge de cette cour,
ueln clause de la nation la plus favo-

risée ne s'n ue pas lorsqu’il y a uu
traité de rélprécité, qu
L'honorable M. FOSTER propose
ue la Chambre se forme en comité
es subsides. .
L'hon. M. LAURIER dit qu'il veut

safsir la Chambre d’une requête de cer-
tains colons de Cronberry, Wellington
et Colombie Anglaise, réclamant le
droit de propriété des iminéraux sur
leurs lots.
I dit que lorsqu'il a soumis la case

de ces colons à la Chambre, l’année
dernière, M.Dewduey à. promis qu'il
ferait faire une enquête au'sujet du ces
réclumntions; souls cette année, M.
‘Dewdney annonce qu’iln’a pas tenu sà
promesse. ll propoge, en conséquence,
que le ministre de l'intérieur mérite la
censure de la Obambre pour ne par
avoir fait cette enquête, avoir violé les
droits acquis par des colons de 1878,
L'honorable M. Dewdney répond

qu’aulieu d'envoyer son député minis-
tre pour tenir cette enquête, il est allé
lui-même à la Ooloimbie-Anglaise, que
là, il à constaté que les tribunaux
étaient déjà saisis de cette question.
D’an autre côté, les colons qui pré-
tendent avoir des droits eur les mines
en vertu de leur occupation de ces lots
en 1 ont un recours contre le gou-
vernement de In Colombie-Anglaise ou
contre la compagnie du chewin de fer
Esquimalt et Nanaimo.
La discussion se continue À la séance

da soir.
M. MULOOK ditque le ministre de

l'intérieur s’en tirerait-vraiîmentà trop
don imarché en rejétarit ainsi lares-
poniaabilité sur d'autres, après avoir
assumé lui-même le contrôle de ces
terrains pour le gouvernement fédéral.
‘Sir John THOMPSOn dit que les co-

Jons dont M, Laurier se‘fuitle défen-
BORN, CN SOARADSataLEneh ve

en
contravention de lu loi et quatre ans
avant que ces terrains fussent ouverts
à la colonisation par le gouvernement
de la Colombie Anglaise. Quant aux
autres colons qui se sont conformés à
la loi, leurs droits seront respectés.
M. MILLS dit qu'avant de prendre

possession des terres ou les donner 2
une compagnie de, chemin de fer, le
ouvernement aurait dû s’enquérir des
roits de ceux qui les occupaient et les
ro re Li

» M. MARA donne lecture d'un bill
de la législaturo de la Colombie An-
laise passé en:1875 et défendant à
dutés personnes de s'éfablir sur les

terres qui font le sujet de la’ présente
discussion. ;
“A onze heures, le vote est pris sur la
la motion de M. Laurier qui est vejétée
par 101 voix contre 81. ;

Chambre se forme ensuite en co-
mité des subsides ct vote quelques
créditsdu départemont deschemins de

‘À 1.40 Lis 1andanco

e

s

t

loves,

FETE.

A

VEACHERES.
Tout Verchères était en liesse diman-

che dernier au sujet de l'admission du
Rvd M. Albert Boisseau à In prôtrise.
Cedornier officia à la grandiose, as-
sisté des Rvds MM. Vaillant, Hébert
et Gates, tous trois prètres du_collége
do l'Assomption et de MM. E.-Cha-
gnon ot arlobois, ecclésiastiques.
- La musique et le chant-furent ceux
des des aolonnités. sermon
fut donné par le Rvd M. Hébert qui
prit pour texte Tu cs sacerlos in œter-
muni, et s’éleva au plus haut degré de
l'éloquence sacrée on célébrant les
grandeurs du sacerdoce-devant lafgule
Plus qu’ordinairo des fidèles .réiinis
dansle lieu saint. Ta
‘Après lamesse les m+mbres du clergé
acceptèrent la acieuse invitation
d'aller prendra le diner chezMme capi-
taine Collotte, qui come toujours sut
trds-bien faire les houncurs desa mali-
sou.Le soir,;un noiubre considérable.
do,parénts etyd’amis .se,ragsomblait
chez M, Louis Bolsseau,‘16 pare-de DM.
l'abbé Boisseau.” La récoptionfuttout
ce qu'on peut soubaitor de plus at-
trayantdans nos boxnes campagnes
canadiodnes, .. % de
- Parmi les “convives:On remarqualt.:
M.Mme et ‘Melles’ Albert Larose,

chille Larose,. exdéputé de . Vérchè-
et Melles:capitaino. Coll M; ét
Mme Wilfri Larose, avocat,
réal, M. et Mme DrBussière, de Mont-
-réals Mme et Melle Langevin, de Mont-

SosKpdietighiytrecg ur, e q
Ÿ A. Thérian,. Vital Larods,
D; M.ot Mme

  
Piura cl

‘grand nombre,

do Mont- |

M. et Mme Alphonse Dupré. M. Mme
peMlle8, Ohagnon, Mlle T. Bouvier,

3

Aprèsunmagnifiqueréveillon servi vers
lAmilleu de lasoirée, M. l'abbé Collin,
Vicalre de la paroisse, M, l’abbé Bois-
seau et M, ilfrid Larose, avocat,
prononcèrent des discours qui ont pro-
Yoqué avec de vifs appladissements, de
bien douces émotions.

invités se retirèrent à une heure
avaucéede la nuit justement'enchantés
de cotte charmante fête de la religion
et de la famille,

DEPART. DE NOS. MARINS FRANCAIS
Récoption A bord du * Risson *

Il ya eu, hier aprés-midi, réception
à bord du valaseau francais, en rade de
Montréal, et un grand nombre de visi
teurs s’y sont rendus sur invitation
spéciale.
Les invitations avaient été faites au

nom de l'amiral ot des officiers. Ouver-
te à trois boures de l’après-midi, la ré-
ception a duré jusqu'à aix heures, La
jolie corvette était magnifiquementpa-
voisée. L'intérieur était aménagé pour
la circonstance avec ce tact et ce goût
qui caractérisent le marin français.
La table de rafraichissements ne lais-

sait rien à désirer,
Nos concitoyens qui ont accepté la

gracieuse invitation des marins, ont
té enchantés de la politesse et de
l’amabilité du commandant Puech et
de ses officiers, qui out fait les hon-
neurs de la réception.
On remarquait parmi les invités, M

le pro-maire Savignac, MM. les éche-
vins_Rolland, Martineau, Shorey, J.
M. Dufresne, Villeneuve, plusieurs
officiers du 65me régiment et nombre
d'autres personnages distingués. La
plupart de ces messieurs étaient ac-
compagnés de leurs femmes.
Cette récoption a. été suivie de In

de soirée donnée, hier soir. par
me McShane a 1a résidence du maire,

rue University, Boiréde brillante, s’il en
fut, comme d'ailleurs, madume la mai-
resse sit en donner. Comme toujours,
elle a fuit royalement Ics honneurs de
son salon et ses hôtes français ont pa-
ru charmés de cette soirée de gala. Ca
été In grande fête du départ. En effet,
nos hôtes français passaïent, hier, leur
dernière journée parrui nous,
RL partiront deQuébec, lundi pro-

chain, en mêime temps que la te”
la ‘’Naïade”. Ps a te
Espérons que ces braves marins em-

porteront avec eux un bon souvenir de
ontréal. Ils peuvent so dire queles

manifestations de sympathie dont ils
ont été l’objet, ici, sout parties du
cœur de toute notre population cana-
dienue-française qui les accompagne
e ses vœux et leur souhnite tout le

succès possible dans leur glorieuse
carrière. . he :Gre

LESZOUAVES-DE MONTRÉAL:
Lo nom’de ceux ‘quisont à Tourouvre

Voici le nom des Zounves que nous
avons remarqués Lier après-midi, à
leur départ pour Sainte Anne de la
Pérude:

B. A. T. de Montigny colonel
Hughes, L Forget, Ch. Vallée, A.
Martin, H. A. Plamondon, G. W.
McGown, Dr H. Desjardins, de Mont-
réal; Gustave Fauteux, de St Barthé-
lemy ; F. E. Connolly, ptre Ste Bri-
gide “des Baults; J. Sauvageau, de
Montréal; Ed. Brunel, ptre, de St
Valère; P. J. C. Dumais, de Hull ;
Alphon:a Renaud, de St Rémi; J. B.
Laporte, M.D., de Verchères : L. des
Onvries, de Notre-Dame de Grâces ;
Louis Bélec, Oyril'e Thivierge, Lau-
rent Meunier, de Montréal; M. J. E,
Ohagnon, d’Ottawa; Beaucair-, St-
Germain, Charbonneau, Beaudoin, J.
B. Bédard, Gariépy et Mazurette, de
Montréal ; Ulric Pieau, do 'Epiphanie :
G. E. Panneton, do. Montréal ;

Driver, Minn.84
chapelle “et Li 8,Gendron, ‘de
Montréal; EtLeclerc, Eucl. Richer
et N. Raymond, de St-Hyacinthe ;
Dupré et M. Mélançon, de Mon-
tréal; O. Courval. de Terrebonne ;
Jos Barnard, Jos Ph, Panneton, de
Trois-llivières; A. N. Gadbois, de St
Ephrem d‘Upton ; A. Lupien, de Trois-
Rivières ; Théodore Fauteux, de Mont-
réal; A. B, Champagne, de Lachine;
Oscar Rousseau, de Nicolet; J. B. S
St Onge, de Troy, N.-Y.; Lebel, de
Montréal ; McKenzic, de Terrebonne ;
Arthue Hébert, de Ste Thérèse; Al-
phéa Massicotte ot Alph. Paré, de
Lachine; F, X. Gagnier, de Montréal ;
Jos Elie, do la Baie du Febvre ;
Ohs H. Le de Bellefguille, de St Eusta-
che; 1, Branchaud, de Beauharnois ;
Louis Blanchard, de St Hyacinthe ;
Athonase Groleau, de Montréal; A.
Biondin, Ptre, de KingeeyFrench ; A.
P. Martin, d'Ottawa : J. H. Guillet, de
Lowell, Mass. ; Alph. O. Thibault, de
Montréal; Arthur Goulet, de Marie-
ville; J. P, Marion, de Montréal; J. B.
-Drolet, de St Alexis des Monts; Ed.
.Hurtubise, de Montréal ; Louis Girard,
Louis Beauchemin, de Ste Monique;
Jos, B. Oham 1e, de St Gabriel do
Brandon; All. aucœur, de. Sorel ;
Jus, Bussières, chevalier Alfred La-
rocque, G. Drolet ot J. A. Prender-
gast, de Montréal. ;

Remerctemonts :

 

 

remercier d’une manière toute spé:!
ciale, Mde Oscar Lanct8t, l'organisa-.
tricc de la grande soirée musicale
qu’elle a-donnée à leur bénéfice, les
Personnes qui lui présentèrent d'aussi
nombreux et riches bouquets pendant:
la eoirde, les dames et messieurs qui
lui prétdrent leur bienveillant con-
cours, ainsi que le public de.Laprairio
etdeMontréal qui nasistdrent cn aussi

 

LES ORPAB
h Dé x : - ; IR

soie pour messieurs à dés prix réduits
chez 8. Oarsley,rue Notre-Dame.

—N'oubliez pas le.beaupèlerinage de
la Salle d'Asile StVincentde Paul,rue”

Visitation, le 20 courant & 8 hrs parle
vapeur Berthier. fn

ES

   

* --—ILy a plusieurs variétésde core. Le

Aie ott”Allen chez votre pha;
bret. obtenez-en de suite unig;bous
foille, a
“POUR SH DÉLIVRERDU MAL DB TETE,;

eeomes pourlefolesellesr pour le
sont ‘purement vé stables. Elles sti-
mulent doucement

 

   LoulsBolsscau, jrsh:
    
.raison de la bile qui nuit au
nementde l'estèmao.

Sév. due 4

Les orpliclines de Laprairie désirent” |.

ue. ae
À iravo 10 7 sept.; coursén Je 9soptombre.

 —~Sopus-vbtements en laine, coton et |

‘' - 2a)
  

   
   

Corn Cure,” les falls tous |.

e foie otontbientdb|
fonction-|

Précieuxt.— Le Jendumain d’une fête
ou de Loutabus des liqueurs enivran

‘| une seule dose du Reméde du Pèrea
thieu, feradisparaître entièrement la
dépression'mentals et phisique,

Indispensable

A toute personne qui voyage. Pd.
lerins, excurslonnistes et attra, I'in.
dispensable est un pardessus pourla
pluie. On trouvers cet article à bon
marché pour argent comptant et A cre-
dit à des conditions faciles, chez Chs
Desjardins & Cie, 1337 Rue St Catheri-
ne, . ¢ 175-jno

— Ohemisettespg dames de toutes

-

10c chaque, dentelles et resilles à des
prix réduits chez 8. Oarsley,

—Mme Harry Phatson, de Bawtrey,
écrit: ‘ Pendantienviron trois mois,
j'ai été affectée d'évanoulssement et de
vertige qui allaient toujours en aug-
mentant, parfois j'avais des attaques
trois et quatre fois par jour. Enfin von
mari acheta une bouteille de la **North-
rop & Lyman Vegetable Discovery”
gui mwa procuré un grand soulagement
e me procoral une deuxième bouteille

et avant de l'avoir complètement vi-
dée, monaffliction avait complètement
disparu, et je n'ai pas eu une seule at-
taque depuis,

 

SANTE VIGOUREUSE
Sous l'influence du Trésor des Nour-

rices, des enfunts maigres, noués, scro-
fuleux, rachitiques, ont recouvré une
santé vigoureuse ; de plus il facilite la
pousse et le percemeut des dente. Prix

cents la bouteille :

Beaux Arts
Nos lecteurs voudruni bien ne pas

oublier quo M. A. Bayard, artiste, est
toujours au No 177 rue St Constant. Il
continuera toujours comme par le pas-
sé À B'occuper de portraits de tous
genres, soit à l'huile, au pastel ou au
crayon, d’après nature ou photogra-
phie, allez voir ses cuvrages.

  

 
Arragaho on Bauvio des Montagnes ?

Vurtes,

Cette préparation ayant obtnu un
grand succès, plusieurs ont missur le
marché une warchandise tout-a-fait in-
férieure. Le seul véritable baume des
Montagnes Vertes est préparé seule-
ment par Geo. Tucker no 429 rue Craig.
Montréal. On le trouve en vente dans
toutes lus pharmacies ot épiceries. Les
warchaude de la campagne peut en
en obtenir en s'adressant directment
à Geo. Tucker ou chez Lyman Sons,
Pharmacicns en gros, Déflez-vous des
contre façons. xg -

 

[“German
Syrup”

“ Nous som-
‘Un‘oultivateur mes six person-
CLT . + nes dans ma fa-
d’Edom. Texas mille. Nous de-

. meuronsdansun
ecrit : .district où nous

 somraes sujets à
de violents accès de toux et de 1nala-
dies des poumons, Je me suis servi du
Siro, lemand pendant 6 ans avec
suc pour les maux de gorge, le ca-
arrhe, toux, les enrouements, dou-
leurs dans l'estowac et los poumons, et
le crachement de sang. J'ai essayé pln-
“sieurs variétés de sirops pour la toux
autrefois ; mais qui] me soit permis de
dire à ceux qui ont besoin d'un remède
semblable gue le Sirop Allemand est le
meilleur, O'est le résultat de mon ex--

SONA Aie POuTick jhe UWS En pisser
Après. Ce remède vous donne un sou-
1agement immédiat el vous guérit ins-
tantanément. Se conseille À tous ceux
qui souffrent de maladies des poumons
e se lo procurer. Vous serez vite con-

vaincus. Dano toutes les familles, chez
lesquelles on se sert de votre remède,
jamais il n’y a de maladies des pou-
mons. O'est le remède le meilleur pour
ce pays. _-

John Franklin Jones.
G. G. GREEN,soul Fabricant, Wood-

bury, N. J., U. S. A. et Toronto, On-
vada, 23
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LA HeLABEN'S
COOKS FRIEND

— LST L\ BRULY --

“Véritable Poudre à Pâte

CARSLAKE'S ST-LBGERSWEEP
$50,000.09

 

ler choral, 4 orix de $1,000 chacun., ..... 12,000
2mo choval, 4 prix du $2,000 chacun.....-8§ 4.000
Sme cheval, 4 prix do $1,000 ohaou 000hagun......
Autres (starters) 4 prix do $2.000 chocun

 Mariorey §DPXda $4,600ahinciin(1. ra ,; A
Nonsta proieessedesdete)

10,009 BILLETS à 85.00 CHACUN <!:
106 Chovaux insorits..,.,2,...(144prix
albillets sont numerotésde 1 À 9,600, quatre© !

PENcamhy
: Boononno sontpaspubliés.

. SUPPLEMENTAIREDE CARSLAKE

81,00 ST-LEGER SWEEP

par la malle aux sousczip-

J

| tésdo1d Ing billets de._ Billots numéro 000,¢ 9,let
k bifrco, fatrant on bout
Pazdanei proportion d'un  cthquièmedos

TP, & —Pas de rapportavecles aitresonjeux,
SATI:FACTION GARANTIE : "

, Adresse Caralako, propriétaire du Man-
Preone0rueEtSous ; Montréal -.
.  Cambriggoshire, 25 Octore, $40,00 vs

CASTOR FLUID DE GRAY
alellenprigaston,poms, smpichets
fpapéclalités : Graye dental peartine pourles +
-den Cra dentifrice pour 1e
dente,Grave Chloralynepour le mal&dente

EENRYR, GRAY, .;; ::
Cuimiste-

 

 

   
 

 

les nuances et de fous les prix depuis |

périence. 8i vous I'essayez’ seulement.’|

 

en

 

; ETO
REMEDE NATUREL POUR LES

Attaque d’Epilepslie, mal cadue,
: Hysterie, anso de St, Vite,

ladies Nerveuses, Hypo-
- condrie, Melancolie, Tue-

briete, Insomnie, Etour-
dissement, Debllite du
corvean ot de lo mo-
elle epiniero, &c.

Cette médecine agit directement sur les
Centres nerveux. calmant toutirritation ct
augmentant l'effusion et la forca du fluide
nerveux, Elle cat parfaitement inoffensive
et no laisse aucun effut désagréables.

> MANKATO, MixN., 30 Sept, 1857,
4qui ceci concerne em rtific. al - :

là soussign sentement ce » quej em
beaucoup de Lrédecins d’une fatio
dans les frandes villes de l'oust, durant six ans,
pour guérir uno fille d'une maladie nerveuse, tous
sans succès, Je fus conselllé de voir le REv, E,
Kao, de Fort Wayne, Ind., qui était réputé com-
me réussissant blen dans de parcilscas. Je suis fier
de dire que par son traitement habile, ma fille fut
entièrement guérie cn peu de temps ct ec monsieur
refuse d'accopter aucune rémunération pour ses ser.
vices. Je le recomraande avec plaisir à tous qui né-
cersitent ses soins. Mu fillect moi même n'oublie-
rons jamais la reconnalssance qu nous lui devons,

- JOIIN SCHWEITZER. —~
Assermenté devant moi co trentième fous de

septembre, A.D. Se . B.
ere de 1a Cour Municipale, Mankato, Minn.

Ce 1emède qui a ête préparé par le RzvD
RŒNIG de Fort Wayneimdopais unedizat
ned'années est manufacturé sous wa diroction
par la Cie Médicalo de Kænig 70. WW. Madinon
Coin dela rne Clenton Chicago, LiL. $1.25 la bou-
teille 6 pour $3.00,

«à vendre chez

 

ED. LEONARD,
Pharmacien,

(13- RUE ST-LAURENT—I|3
278 lan
 

MEDICALE

UNE CARTE
A ceux qui souffrent des erreurs et dos Indis

crétions do la Jeunesse, do la fulblesso nerveune
d'unc décadence précoce, do Ia perte de ja vir
1ité, etc, j'enverral uns recette qui vous quéri
TA BANM RIXN KXIGER. Ce grand remédo à été
découvert par un missionnaire dans l'Amérique
du sud. Envoyezune envoloppe portantl'adros
sc du Rxvo Jusæri T, INMAX, Station D., New-
York. la-15)-lmv
 

"Une belle Pecoai Ono 1010 qui dure
toujours.

Creme Oriental, ou l'embel Issement Magique
— DU DR T. FEUX GOURAUD. —

Elle purille aussi bien qu'elle embellitia poau
aucun wut cosmutiguo n'obtiaudra

résultatce

  
          

fautsquinul-
sont à la

utd, sans
qu'on puisse
en découvrir
en tracon
Elle a subl
l'epreuve de
d9années d’u- Ai KS

og an undid
tre article n'ust aurstJou nuisible, N'acceptos
aucun article contrefaltporrant lo mémo nom.
Le distingué Dr LL A. Bayera dita unedame
de hautton (une pativnte), ‘Comme toutes les
dames en Jeroi usage, Je la recommande
comme la moins nuisiblv de tuutes les prépara-
tionsprescrtitespour la Peawr Une Yomietiie
durera six 5 on en faisun u
jour, La Poudre subtilo enlévo aus Tospl
cules superflu< sans nuire 4 la pean.
FRED T. HOPKINS Prop. 37 Groat Jones

SL N.Y. Kn vonte chex tous los droguistes ot
les marchands d'articles de fantaisie, dans tyus
len Etats-Unis, nu Canada ot en Europo.
£&Prosnez garde aux finltations. $1,000 de ré.

compense À quiconque fera arrêter un contre
"facteur ot prouvera qu'il en & vendu.

BURDOCK
- Ragle l’'Estomac, Je Foie. at les Intrs-

‘tins, Dégage les Sécrétions, Purifie le
Sang. et enlève toutes les impuretées
depuis le simple Bouton jusqu'à la pire
phase des Plaies Scrofuleuscs.

LOOD

 

 

GUERIT

LA DYSPEPSIE L'EXCES DELA BILE
LA CONSTIPATION, LE MAL DETETE,
LE SCROFU:E, LE SERREMENT DE CŒUR
L'AIGREUR DE L'ESTOMAG LE VERTICE,

- L'HODROPISIE, LE RHUMATISME,
Tes Maladies de la Peau

BITTE
paration To
omber lcs p

 

universel, soulomend
$1.53 Ja bou oy
compris uno bolle
donguent,
Nous avona tonjours
en main la prépars-

 

dre aux
cheveux Jeur contour naturollc sans salir la
tête, et unc autre pour les cors ct lo mal do
denf. Nous avons do plus In purgation de pou-

À ui ry a flo ot donne nvsug une
nao pure expulso ule Gap 6 vors

Blaicalemont. Elocat infaillible peutôtre
prisoen toute enison, Lisou lo certificats qui
paraissent tous les morcrodiv ot samodis dans
unoautre colonne.
Mmo Vve Drsmanars & Lacnore, Fuse.

1863 ruo Mignonne Coin de 1a rue St-Klilaaboath,

LAGRIPPE|
YIN OE QUININE DE CAMPBELL

‘Abrégez 1a durée do l'attaque enprenaus du

© YIN DE QUININE OFCAMPBELL
À A LaGandJunTESTUa
HIOFQUMAE OF CAMPBELL.

‘M:GQOUETTE & CIE.
MANUFACTURIERS DE

Portes; Chassis, Jalousles et Meubles
Moulures, Tenrnage etDécoupage :”

Heaoa” C
Daroenmparaise;Ie 148 ot

© 7i. . MONTREAL

 

 

 

 

rueSt Jacques ‘| rééphone BangWek -_Téléphoco Fédéros TI?
HAN proms. i up ° 37-140 i

I"De Lapratri
De Montreal;

Les
‘| mouceront le lor

 

- MERES!
QUANDVOTREENFANTSOUFFRE

- ET CRIE DE DOULEUR

N'allez pas
lui donner aucun sirop afcucimant, Où naros
tique injurieux,fl se paut qu'il soit troublé par
es vors, ot qu'il ait bosuin dos

Urêmes de Chocolai
—— DE———

DAWSON
POUR LES VERS
Un spécialiste éminont pour los maladies des

enfants dit: “Un besoin qui s'est fait sentir
depuis très longteupa est cnfin rempli par les
CHEME DE CIHIOOOLAT DE DAWSON FOUR LES
Vens. Elles sont certaines, n'oxigent
antre médicament, et étant paéparées sous for-
© de crétne de chocolat, les enfauts no les re-

usent jamais,”

En vente dans toutes les Pharmacies,
25 CTS LA BOITE.

Pour le Mal de Dent faites usago
du ‘“‘Stop-It” de Dawson

 

LuCompagnie de Navigationdu
Richellen et d'Ontarig*

 

ArrangementsdoPrintemps1891

La ligne entre Montréal et Québec voyagens
comine suit:

Départ de Montréal

Le steamer SEEBC, capt, Robt. Nelson.
Le steamer MONTREAL capte Lu 1. Foy,

47 heurus p. in. los dimasches 3 irs p,m.

Départ de Québec
À 5 hrep. m, les Dimanches à 8 hrs p, mt.

Québec ot Saguenay

Le VAPEUR “CANADA” lai/se Québec
pour le Saguenay los Mardis el Vendredis lo
Str “Sagn ny” les jucrcredia et samedis à 7,30
A. N, arrétant & In Bule =t. P..ul Etoulements
Malbaje. Riviere du lotup. Tudousac. Kabba-
Bate ot Chicoutimi arréttant à l'Aneo St Jeun,
YOyaze sp e toux los lundis pour Murray
Day Jalsaant Québec £10 A. M. ot de Munay
Bay mardi? A. M. pour Québec.
1x8 vapeurs vo at sur ottte ligne com.

mencorontle ler Ja quittant tus len jours
des diaunches ex.‘cptos) le bassin du canal a
10 houros à. m. et Lachine à l'arrivés du Train
qui quitte la gare Bonaventure à midi, et le
train de § honres p, m. pour Côtiau Landing
Kingston: Toronta, faisant connoction avco les
chemins de fer pour J'Ouest et leu Bateaux al-
lunt aux Chutes de Niagara, Buffulo, eto.

Montreal 4 Cornwall

Le steamer BOHEMIAN capt. Bakor, dépard
du bassin du canal pour Cornwall et lex ports
intermédiaires lon Mardis et Vendrodis à midi
Départ, de Cornwall, pour Montreal, les lun-

dis et joudis matin

Montreal et Trois-Rivières

Le steamer TROIS-RIVIERES, capt. Bow
cher, départ de Montréal, los Mardis et Ver
drediss 1h. p. m., et Cov Trois-Rivières, les
mercredis à 11,00 à. m. et les dimanches à midi

Montreal et Chambly

Le steamer CHAMBLY, capt. Jean Chapde
tait.départ de Montréal, JoeAardie ot vie
dredis® à 1 h. p. m., ot de Chambly ies AMercre-
disà 8,30 à. m., les sam àép m, passant la
nuit du samedi à Belœil.

Montreal à Centreoœurot ports
intormédiares

 

Le stcamer TEREBONNFF, capt. Laforce dé
rt de Montréal pour Boucherville, Varennes,
ut de l'Île at Veorchérea, tous les joursa

PM. excapté le samudi à à 30 E nw.
Pour Contreowur, lous les lundis, mercredis

Seundis et samodis à 2.30 p.m. |
Four St-Paul l'Herimito ot l'Assomption, les

Jondis, mardis ot mercredis à 2.30 p. m. et les sa-
modiss2M pm.
Kuur Lachousie, tos joudisot vendredis à 3

po Exoursien à bon marché

Tous les Samcdis, commençant lo2 mai, le
vapeur TERREBONNE, partent do Montréal
42.30 h. p. m. sara de retour lo wémeo soir à 2,30
heures.
Touslos dimanches, départde Montréal, à7 h

a ta.pour Coutrecœur, arrétantà Boucherville
Varennes ol Verchères, de rotour à 9 boures p.
um

Travorse de Laprairie

Le vapour LA PRAIRIE, caph Bourassa

Du 25 mal au 31 noût, los lundis, morcredls, jeu.
dis et «amodis:

1 £.3) ot 8.00 a. m., 1.80 et 5,30 p.m
Deors C90 a. m., midi,” 6,00 et 6,15 p.m

Jan mardis et vendredis:
De Laprairie, 5,60 8,00 ot 10,00, m., 1,50 648,30

PDeMontréal, 6.00, 2.00 a. mi, midi, à ot G13 p,
m

Les dimanchos où fêtos
7.00, 9.15 à, mi... 6L 5.00 p. rm

tréal, 8.00 a, m,, 2.00 et 6.00 p. M0.
Traverse de Longueuil

Vapcur LONGUEUIL, capt. F. JobOIN.
Jourde semaine-

Do Jongueuil au Pied du Courant 4 500 600
630, 7.00. 8,00, 5,90 1,80. 10, 11 n. rh, midi 1, 23
4.00, 5.00, 6,95, 640, 7.15 et 8.00 p. m,
Du pied du courant à Longuouil 5.8), 8.15, 0.43

7.80, £14 8.15, 9.45 10.0, 11 a.m, 123%, LY,
x 4.9. 8.20, 6.33, 6.55, 7.90 et4% p.m,

SERWICK entro Longueuil et lo qual do Juco
ques- tar,

Jour de somaine.
Quitto Longuouil tous leg matins à 8.50 à. m.

eeMontréal, quai do l'Ile à 200 a, m, ot 415
pm, &10p. m.

VOYAGES DU DIMANCHE.
Longueuil A 8.20 a. m, 12,3), 1.43, X00, 4.15

ECOCERUO D. Mi, pourio qual Jacquos-Car

ERT03 ot 7.20

ter.
Montréal, qual Jaogues-Cartier,

gooutlà510oT 1.05220, 8.35 4.60,

DD pled du courant à 9.080. m. LS), 245, 4.00
8,18 43, 1, dû et8& 0p, m.

Montroal & Cornwall,

basw canal pour Comwy ! et les porte
fermédiaires les Mardls ot Vondrodis, & baat

deCorn ur Montréal, los lun-
aeae mie pour Mon1s ma

Montréal et Toronto
taur cette ligne com.

ToneIo 10 utn. co! ndant Toronto
aveo les chemins de fer pour l'Ouest ét le Nord.

BeaBifano.Berdteront ant Mieq «
lee, ‘da 2084 awéricaln, on montant et en dos

t ’

CBureanx des billots, où l'on peut retantr dos
| cable : H. F, Chaffoe, No 128 rue St-Jaoques é

face Fe St iawrence Hall :JohnMoConniif,
tel Windsor ; Hy. St-Dixlor, Hôtel Balmoral;
Robt Moxiwon, Parstn du canal,

JLesCHABOT, Gérantgénéral
LEX. MILLOY, Gérant du Trafic, A, D

rojas. Inspoctour, Bureayprincipal,rae
ul, '

Montréal, 23 Avril 189L ve
 

LrF.DUPONT
Maladia. deg Penmes “ebexlig Bolanls
“TolBulINoSUS No27RueSt-Autoluc,

’ Co 1063 eT  
 

Jasteamer BOILEZIIAN capt, Baker, départ

-{:Oouvertares en colvre rouge ub en Lôlo galvé

“GUARDIAN”
Compagnie d'Aassurancesur la

Fie et contre l'Incendie
DE LONDRES ANGLETERRE

ETaprix xy 1821 .

10,000 00
00.00

 

CAPITAL. =

eSGe 210ents g ux STMME
Fuurle Canada

/

Gzo. DENHOLE, Mont,
Policod’Arvuranco contre le Feu Acvoptés

No 45 ruc St Sacrement.
 

 

TEGAT'
PELLETIER & FONTAINE

AVOCATS
NO 105 COTE LAMONTAGNE, BASSE-VILLS

QUEBEC
LHox, L. P. PELLETIER, L L. M,
À. FONTAINE, L L b,

Gustave Lamothe,
AVOOAT

Ho 85 RUE STJAGOUES, Hunted
Boite 1715 B d :
Téléphone : Rene Pata,

 

M. GARAND & E. L. NORMANDIY
— NOTAIRES—

10 rue St LAMBERT, Montreal

&F ARGENT A PRETER 8
Heures pe BURRAU—De 9 A.M. 4 68 P. aL

J. HL. LECLAIR
ARPENTEUR

CONFECTION DIRCADASTRES ET LIVRES DER1 x»VOL, ARPENTAGRA PRIVES ET PUBLIOI
BREVETS D'INVENTION ETC.

No 72 rue St Jacques, Montreal
BATISSE PERREAULT

N_LANDRY,
ur ct Graveur sur Bois
ENT DEMENAGE AU

No 35 RUE St GABRIEL,
Bâtisse de LA PATRIE

L. LECLAIR
Ferblantier. Mlombier et Couvrour, Posour

d'apparcils à eto, etc, 18L5 ruo
ête - Catherine, Mon

Prix très modérés

 

 

118-laa

V. LACOMBE
ARCHITECTE ET MESUREUR

897, RUE SAINTE-CATHERINE, 897
MONTREAL.

Dr J. G. À. GENDREAU
CHIRURGIEN-DENTISTE

No 20 RUE ST LAURENT
—_——

+Extmetion de donts sans douleurs par l'éles
é Denttors faits d'aprés los procédés las

plus nouveaux, Boll Téléphone 281% 831as

J. AO DORVAL
—o: RELIEUR :0—

Livres Blancs Réglage, Brochures, Els
€Cruc STLAURENT (Bloo Robillard)

236-tan.

J. EMILE VANIER
tAncien élève de l'école polytechniqua

KCENIEUH CIVIL ET ARPENTEUR
107 rue St JAcgusy

En face 8a Carré Place d'Armes

Demande de BREVET D'INVENTION, Mar.
uedo Commerce, oto. préparées pour lo Cana
a à l'étranger.

L. R. VALIQUETTE
MEUBLI

Vendra à sacrifice ses caromes d'enfants pou
faire place à re< meublos

No 254 rue St. Lauuent
1a-110

 

 

 

 

 

Assortiment de plus o‘mnlot de marchandises
Françaises, Anglaiso: o$ Américaines

Chez L. C. De Tonnancour
— MARCHAND-TAILLEUR—

No § Coto ST-LAMBERT.

DUCHARME, LEDUC & BOURQUE
de l'Ecale Polytechnique

eile, Arpenteurs et Sollioitears
de Broveta

35 rno St JACQUES, (Dälisse do l'ETENDARD)
Analysos de mincral ToL Boll2801
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In

 

JEROME LECOMTE & FILS
Anclen contre-maitre de la maison

Drapeau & Savignac
Ferblantiers, Plombliors, Convreurs, Po-
seurs d apparoils à gas, Réparations.&o.

I68 RUE SAINT-LAURENT, MONTREAL.
(Entre les rues Lagauchetière of Dorchester.)

F. ED. MELOCHE
Ancien élève de M, N. Dourrazan ot pro-

fesseur à l'école dos arts
ARTISTE PEINTRE

Décorattons d'édificos publics religioux,civile
Résidence’: 43, ruc dos Allemands,
Atelier: 7, rue Eainte Julle

E CHANTELOUP
Fondeur en Fer et en Cuivre,

MANUFACTURIER DR

CLOGHES Poo" continuesserre
Horloges ot Cadrans pourClochers ot Tourelles
Clotures ot Balustrades on for ot on fonte, ;
Colonnes, Solives et Portes do Voutes en aoîer,
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> te'Télégraphiquespourmalsondd'éde |bre eos

Appareils Calorifèros, atooto,ets,

“587A593 RUE CRAIG
MONTREAL

 

       

 

  

  
  
 

 

  F. HURTUBISE,
Directeur-gérant,    _GERARDIN,

yyPropriétaire,
  



  

     

.
fad—
 ee
 

L'ETENDARD
Montréal, 19 Aout 1891

BULLETIN
M. McGreovy à refusé d'obéir à

l'ordre qui ini avait été signifié et n’a
point comparu à la barredela Chambre
hier après-midi, .
Sur la proposition de Sir John

Thompson, appuyé par l'honorable M.
Bowell, l'Orateur à reçu instruction de
lancer un mandat et d'envoyer le ser-
gont-d'armes à Québec pour arrêter le
député de Québec-Ouest.

La situation est très tendueen Chine
et d'un moment à l'autre les flottes
combinées des puissances peuvent être
appelées à sévir contre le gouverne-

ment chinols, D'après toutes lus ap-
pareuces ce dernier s'obutine à refuser
de donner satisfaction aux puissances,
et un conflit paraît imminent. Les
représentants des puissances insistent

pour que le gouvernement chinois pu-

nisse les fauteara des dernières émeu-
tos ef protege les étrangers. -

 

 

 

Le correspondant de l’ageuce Reu-
ter à Saint Pétersbourg à reçu com-
munication d'un document officieux
qui dément lu nouvelle d'après la-

quelle un traité secret. aurait été con-

clu entre la Russie et la France.
Il est dit dans ce document que ni

l'emiral Gervais, ni aucun représen-

tant français où russe n'u signé où con-
clu verbalement la moindre conven-
tion entre la Frauce et la Russie. IN
est dit aussi qu’il n'a été tenu aucune

conférence A ce sujet, vt quo le rappro-

choment bivn connu entre la Russie ot
la Franc ne date pas d'hior, mals qu’il
à été amoné il y a longtemps par des

clrconstances internationales plutôt

que par le desir spontané des puis-
sances elle-mêmes, et que depuis lors il
n'a fait que devenir plus intime,
Aucune alliance n'a pas encore été

conclue ot on ne la prépare ni à Paris

ni à Suint Péternbourg. Uue pareille
mesure serait superflue et pourrait
compromettre la paix de l'Europe. Il
dépend entièrement des gouverne-
ments et des peuples composant la
triple alliauce que les relations amica-
les existant entre la Russie et la
France restent simplement dans l’état
actuel ou se transforment en une
entente plus sérieuse et plus officielle.

Une agitation ouvrière inquiétante
1dgnedenouveau à Fourmies, France.

Des troupes ont été envoyées de Lille

à Fourmies puur prévenir les désor-
dres qui pourraient s'y produire.

On paraît avoir été frappé à Cons

tantinople de l’étmoi, de la crainte, des

défaillances, même, dont ln presse de
la triplo alliance a donné l'exemplo à
1a suite des manifestations de Crons-
tadt et du rapprochement franco-risse;
Sur rivesdiBosphore on estime,

. At'évec raison, que l'Espagne, la Suisse,
les Etats scandinaves ot on général
tous les Stats do second ordre, hési.
lant jusqu'ici entre la triple alliance
et une attitude de blenveillante
neutralité À l'égard de la France et de
In Russle, neseront nullement encou-
ragés à so rallierd la ligue germano-

austro-italienno, en voyant ses orga.
nes se montrer vi inquiets, si déconcer-
tés de l'entente franco-russe.
Tout ce que la France et la Russie

ont gagné en prestige auprès des pays
non encore engagés, la triple alliance

doit vraisemblablement le perdre.
 

L'affaire de la Baie des Chalours

L'affairo de la Baie des Ohnleurs
a pris des proportions incroyables
et elle a créé ici À Montréal et à
Ottawa une excitation iutonse.
Nous nvouons on toute caudeur
que nous étious loin de croiro
4u'll s'agissait de chosos aussi

uvautables. Lorsque, le pre-
paler parmi les jouruaux, l'ETRN-
DARD à parlé de cette affaire, nous
croyions que certaines irrégulari-
tés avaient été commises ; nous
voullons savoir pourquoi des lot-
tres do crédit avaiaut été émises

ur un montant aussi considéra-
le ot nous manifestions notre

surpriso de tout co qui se disnit
au coin des rues & co sujot. On
nous répoudit alors en nous fai-
sant monacer d’une poursuito en
dommages par M. J. O. Langelier.
Il est évident imsintenaut qu'on
voulait tout simplement nous
effrayer et nous em er de rem-
plir un devoir public légitime.
Aveo quelle effronterie, on effet,
M. Langelier, un simple employé
public, nous sommait do nous
taire et nous défendait de jeter du
louche sur sa conduito!
Et cependant la preuve qui s'ac-

cumule devant le comité du Sénat
est tollement écrasante que M.
Langelier doit avoir honte de nous
avoir traité comme il l'a fait. :

Quels sont les faits prouvés jus-
qu’à présent ?
Nous allons les résumer briève-

ment afin d'y attirer d'une ma-
nièro spécialo l'attention des inté-
Tessés.

Mais avant tout, nous croyons
dovoir exposer en deux mots l’his-
torique de la quostion.
À la dernière session do In Lé.
islature, 11 a été voté, à la de-

§ande de NX. Mercier, un subside
de 800,000 acres de tarre pourfinir
le chemin de fer de la Baie des
Qhaleurs et pour payer ce qui res-
tait dû par compagnie chargée
de la construction du chemin.

ns lo discours qu'il prononça à
occasion, lu pramier ministre

déclara quo les réclamations qui
taient dues, s'élevaient à cin-
nte mille plastres et il ajouta

“…Hque les aubsides antérieurs—tant
édéral que lucal—avaient ou par-

rvi à onrlehir les dirocteurs
compapain taudis que la

FEdu choumin souffrait.

‘an généreùüxeffort en faveur de
cette brave population de la Gas-
pésie ot voter le montantdemandé.
Oroyant à Ia parole du premier
ministre, la Législature vota géné-
reusementle subside. Malgréquels
province soit pauvre, la députation
croyait avec raison qu'il fallait
faire encore des sacrifices pour la
construction de nos voies ferrées.
Il vaut mieux ménager autrement
et bâtir des chemins de fer qui dé-
veloppent nos ressources ot garan-
tissent la prospérité pour l'avenir.

Or, qu'est-il arrivé ?
Le gouvernement de Québec a

pris ce subside de 800,000 acres de
terre, il l'a converti en argent et
au lieu de le faire servir, comme
la loi l'exigeait, à faire construire
le chemin et à payer $50,000 de ré-
clamations qui étaient dues, il s
émis deux lettres de crédit au
montant collectif-de $175,000 et il
a remis ces lettres non aux intéres-
8é8, non aux constructeurs du che-
min, mais à M. J. C. Langelier,le
régistraire provinciaL

Voilà l'historique de l'affaire.
C'était jusque-là plus qu'étrange

et plus que surprenant. Comment
se fait-il en effet que ces titres de
crénnces étnient transmis à M.
Langelier pour qu’il les traînât
aux bauques ? Qui plus est, en

homme pour lequel nous avous
toujours ou beaucoup de.respect,
mais il nous semble que nous pro;
tégeons M. Garneau contre. lui-
même en lui indiquant le droit

 * les témoignages (rendus devant
“ le comité du Sén t hier, qu'il a
“ regu los cent mile piastros de
“ subside au chemin de la Baledes
“ Chaleurs et que cette somme a

chemin ot en le priant de ne pas “ été placée à lit dans une
prêter son nom pour couvrir une “ banque où fl e Yescompte.
transaction odieuse. L'hon. P. |“ Une forte ve primd facis
Garneau est à peu près rendu au|“de détourneumnt ou-"de vol
terme de sa carrière. I n'a rien “ existe contre 1 ; ot nouscroyons
À atteudre de la politique ; indé-
pendant de fortune, il a le droit
et lepouvoir de ne pas souiller ses
cheveux blancs et son honnête
figure de citoyen. Qu'il agisse
donc et qu’il parle! S'il n simple-
ment commis une erreur, qu'il
le dise ; si sn bonne foi a été sur-
prise, qu'il procleme la vérité.
Mais, eucore une fois, qu’il agisse ;
eur, pendant qu'il se réfugie à In
Malbaie, pendant que celui qu’on
désigne comme son complice
s'enfuit en Europe, d'autres té-
moins parlent ot produisent À l’ap-
pui de leurs dires une preuve do-
cumentaire écrasante.
En effot, que voit-on ?
M. Armstrong, le complice, a

évidemment livré tous les secrets
et 2 nous raconte que les cent
mille piastressont bien réellement
tombées dans le gousset de M.
Pacaud. Si M. Armstrong était
seul à parler ainsi, nous donne-

“ quo quelqu'un devrait de ‘sülte
“ assormenter warrant contre
* lui et le faire arrêter.

« Qu'est-ce gqupe M. Mercier va
“ faire? Ce n° pasle temps pour
“luide jouer Avec les zouaves
“ pontificaux, Ahcune démonstra-
“tion extérie
“ réussira à laver le linge sale des
“ ministre de Québec. Ils doivent
“ faire face à musique dans la
“boîte aux moins, raconter
“ une histoire hohnête et l'appuyer
“ d'une prouve d'innoceuce indé-
* niable s'ils veulent être considé-
* rés non-coupahles.”

Dans un autre article; le méme
Globe dit encore}

“ Pacand s’est enfni on prétex-
“ tant une vacauce et M, Garneau,
“ le ministre qui a fait la transac-
* tionen l'absence de M. Mercier,
‘simule la malndie pour ne pas
“ comparaître. Le comitédu Sénat outre de ces doux lettres de crédit

pour $175,000.00, une autre
somme, dontle chiffre est encore
un mystère, mais qui est d'à pou
près $04,000.00,fut aussi donnée au
môme M. Langelier qui, nous dit-
on, l'a distribuée dans lo comté de
Bonaventure.

C'était donc un montant total
de $230,000.00 que M. Langelier
rocevait.
Comment et pourquoi M. Lan-

gelior a-t-il ainsi reçu un quart de
million de piastres de l'argent
public et qu'en a-t-il fait? A quel
titre une sgomme aussi fabulouse
était-elle remise à un particulier ?

C'est ce que l'enquête du Sénat
nous révèle à l'heure qu’il est.
La prouve faito jusqu’à présent

démontre d’une manière claire et
indubitable les fnits suivants :
Des $64,000 nous n'avons encore

aucune nouvelle, mais les cont
soixante quinze mille pinstres ont
été illégalement employées. Pour
parler net, elles ont été détournées
do leur destination véritable:
disons le mot, bien qu'il soit dur,
elles ont été volées, s'il faut en
croire les témoignages rendus.

Prenons d’abord les soixante-
quinze imille piastres, montant do
la première lettre de crédit. Ce
documont, nous dit M. Gaboury,
président de la banque Nationale,
a été escompté le 28 avril dernier.
A méme le nitde l'éscompte,
on a fait trois chèques, l’un de
vingt-qudtre mille piastros, qui a

l'été remis à M. Robitaille, un do
seize mille pinstres qui a été remis
à M Riopel, et un autre de
$81,600 qui a été remis à M. An-
gus Thom. MM. Robitaille et Rio-
pel sont deux des direc-
teurs de l'ancienne compa-
gnie ‘et par conséquent ils
sont au nombre de ceux dont
M. Mercier disait en chambre
qu’ils avaient déjà reçu beaucoup
d'argent public, qu'ils s'étaient en-
xichis ot qu'ils n’avalent pas cons-
truit le chemin, Comment se fait-
fl alors quo le gouverucment leur
ait encore fait donner uno sommo
additionnolle de quarante ,mille
pinstrus,—a eux qui n’ont pas mis
un centin de leur argent dans le
chomin, qui ont payé leur stock
en mounaio de singe et qui font
fortune en vendant ce stock ima-
Kinairo ?

Voilà uno première quostion à
laquelle il faut une réponse, car
nous ne croyons pas que ln pro-
vince de Québec soit assez riche
pour faire des cadeaux de qua-

taille et à M. Riopel.
Passons maintenant à la der-

nière lettre de crédit, colle de cent
mille piastres : c'est In pièco de ré-
sistance et la partie la plus scan-
daleuse de cette incroyable
transaction.
M. Armstrong, qui faisait mine

denerienvouloirdire,aparusefaire
tirer l’oroille, mais, à la moindre
menaco du Sénat, il a cédé ot nous
raconte une horrible histoire. Il
nous dit qu'il a réussi à régler
cotte affaire avoc le gouvoruement
parce qu'il a promis à M. Ernest
Paçaud—celui qui so sauve en Eu-
rope pour ne pas rendre témoi-
gnage— de lui remettre la baga-
telle de cent mille picetres s’il
réussissait à faire émettre par M.
Garneau des lettres de crédit pour
le montant de $175,000.00. -
M. Pacaud, chose incroyable, n

réussi à décider M. Garneau—en
qui nous avionsfoi, vu son honud-
teté reconnue—à mettre son nom
au bas de ce sale marché. Puis
l’on est allé aux banques, on a
escompté la lottro de crédit ot les
cent mille piastres ont ôté remises
à M. Pacaud.
Nos lecteurs nous diront peut-

être: Mais vous rdvex, cela est
impossible. Nous rendrions grâces
à Dieu, si co n'était pas vrai. Mais
les faits sont là et ils orèvent ies
yeux.
M. Pacaud effrayé s’est sauvéen

M. Garneau envoie au comité
tantôt un télégramme dans lequel
il se dit malade et tantôt une lettre
par laquelle il refuse d'aller rendre
témoignageparco qu'il ne vent pas
reconuaître compétence du
Sénat Or il faut que M. Garncau
soit on effet bivn malade, plus ma-
inde encore qu'il ne le dit,s'il estime
qu'il peut laisser traîner dans la
fange son nom et sa réputation
d'honuête homme sans au moins
prendre In peine de nier les choses
horribles avoc lesquelles on est
eu voie de tornir à jamais sa répu-
tatien. Il nous fait poine d'avoir      
 

eesjuits M. Morcler, faire, àtoniroe Tangugeà Fécarda’  
   

rante mille pinstres à M. Robi-.
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“ devrait user de tous ses pouvoirs
“ pour forcer ces geus-là à venir
“ répondre aux questions qu’il a à
“ leur poser. :

“ On dit que le gouvernement
“ fédéral va nommer une commis-
“sion pour faire l'enquête et le
“ public à droit de s'attendre aussi
“4 une aotion énergique de la
“ partdu Lieutenant-Gouverneur
“ Angers. Il pout faire rendre
* compte à M, Mercier tout comme
“ M. Letellier a fait rendre comp-
“ te à M: de Boucherville. =

“ Ce nouveau scandale, qui équi-
“ vaut ni plus ni moins à une
“ accusation de vol contre un mi-
“ nistére provincial, augmentera
“ dégoût et la surprise du peuple
“ en présence de la corruption de
* 1a politique en Canada ........

Et il y en a comme cola près de
trois colonnes,

Inutile de citer d’antres jour-
maux. Tous sont de la méme
opinion et parlent daus le môimne
sens.
M. Garneau va-t-il parler enfin ?
M. Mercier va-t-il agir ?
M. Pacaud prétend que c’est

avec l’assentiment du premier-
ministre qu’il est parti” pour:
l'Europo ?

Est-ce vrai?
I faut une réponse à ces ques-

tions. Et. si cette répénse’ ne
vient pas, les yeux se tournerunt
vers le Lieutenant - Gouverneur,
gardien suprôme des droits et de
l'honneur de lr province.

AVIS AUX. PERSONRES INT: RESSÉES

rions de suite lo bénéfice du doute
aux accusds, car les dénonciations
dunboodler Armstrong contre sos
co - boodlers devraient peut - être
être acceptées cuni grano salis.
Mais M. Armstrong n’est pas

seul. Voici venir MM, Gaboury et
et Huot, président et comptable
de la Banquo Nationale. Ces mes-
sieurs corroborent M. Armstrong
et exhibent lours livres ds banque
qui démontrent l’absolue vérité
de leurs avancés. Ils ajoutent
qu’ils ont cscompté un billet de
vingt mille piustres à M. Pacaud,
sur la garantie que ce billet serait
payé à même la lettre de crédit
de cent mille piustres : c'est-à-dire
qu'on payait le billet de M. Pa-
caud avoc l’argent du trésor pu-
blic.
Allons niaiutenant & la Bangue

du Peuple. Là encore M. Pacaud
fait escompter un autre billet de
vingt mille piastres, et c'est en-
core à niême la lettre de crédit de
$100,000 que ce billet ést payé.
C'est M. Dumoulin, le caisder, qui
nous apprend cela et il ajoute qu’il
A consenti à cotte transaction par-
ce que” M. Langelier, un ministre,
lui a promis qu'en retour il dépo-
serait cinquante millepiastres & sa
banque lorsque M:Mercier aurait
fait son emprunt de dix millions|.
on Europol!!!
Enfin un troisième caissier de

bauque, M. Webb, do la Banque
Union, corrobore tous les témoi-
Eunges précédents. I dit qu'il a
lui-même—après le dépôt à sn.
banque de. In lettre de. crédit.de.
cent. mille piastres—éorit à M |
Duffioulin ot à M. Gaboury que
les deux billets de vingt mille
pinatres de M. Pacaud seraiont
payés à môme la lettre de crédit.
Puis il ajoute que, ces quarante
millo pinstres déduites, les soixan-
tu mille piastres qui restaient ont
été déposées au crédit personnel
de M. Pacaud à la Banque Union.
A l'appui de son témoignage, M.
Webb montre son livre de banque
qui corrobore en tout point ses

  

Bon-Secours, A Berthierville, par le
vapeur “Berthier,” le 20 courant, vou-
drontbien s”empresser de preudre leurs
billets de pass:
Outre les monts que procure un

voyage sur notre beau fleuve St Lau-
rent, les Ames pieuses trouveront de
lus, de quoi satisfaire lenr piété par
‘audition de sermons de circonstance,
de pieuses et intéressantes conférences;
par le chant s! suave des petits orpho-
ns de Laprairis et de l'orphelinat St

Alexis, rue St Denis, etc, etc,
avancés. M Webb va plus] A six houres et demie uno mease,

: , avec chant et musique, sera dite
loin oe il Coma, Te Notre-Dame de Bon-Secours cet les

pèlerins pourront y faire la sainte
communion. A Berthierville il aura
sérmon, salut solonnel et bénédiction
du Très Saint Sacrement, On pourra
8e procurer les rafraîchissements de
toutes sortes à bord du bateau, ou, si
on lo préfère, lés repas serout servis
dans 1% hôtels de Berthierville.
Le bateau Inissoia le quaiJ, 0.à8

heures a.m, et gerd,de retour A8 heures
p.m
Lespersonnes quidésirentdébarquer

À Lanoraie, nuront la facilité de-le
falve ; mals on ne fera que toucher lé
quai en allant ob venant.
Ce pèlerin sous la direction des

RR. PP. Oblats, se fait au profit de la
Salle dasAsile St-Vincent de Paul, rue
Visitation. Tout le monde connaît
l’œuvre si importante dea Salles
d’Asiles, et chacun doit se faire un
honneur et un devoir de la favoriser.
Les dames patronnesses de cet établis-
ment sont de droit les premières à
donner l’élan de charité, ot nous leur
devons de dire ici qu’elles sont admi-
rables de dévouement et do charité,
chaque fois que l'occasion se présente
dejour domander secours et protec-

Pacaud lui aurait dit qu'avec
ces soixante mille piastres il se:
proposait de payor des billets de
M. Morcier, do M. Langelier ot de
M. Polletier. Cette dernière partio
n'est, il est vrai, qu’une preuve
par onï-diro, mais M. Webb pro-
met do ln corroborer demain quant
à quelques-uns de ceux dont lui à
parlé M. Pacaud, en démontraut
par ses livros quo des billets de
quelques-uns de ces messieurs, es-
comptés par lui-même, ont étô
payés à même cet argent,
Dans tous les cas, M. Pelletier a

nié quarit à lui, ot les autres inté-
ressés devraient en faire autant,
si cobte partie du témoignage ost
inexacte, c'est-à-dire si M, Pacaud
a trompé M. Webb.
A tout événement, élaguons

cotte partio Au témoignage de M,
Webb, qui n'a trait qu’aux dires
do M. Pacnnd, et il reste un fait
indénindle, brutal; et ce fait, c'est
que M. Pacaud a touché cent
mille piastres d'uu subaide destiné
kr ia Légisinture et par la loi à
a construction d'un chemin de
fer, ot que cette transaction cons-
titue un détournement de fonds
injustifinble et inexcusable.
Toutos cos révélations ont jeté

uue immause cunstornation par-
tout. On ne parle que de celasur
la rue, dans les clubs, partout.

L'enfant exige une culture intelli-
tente ot soignée. C'est ce qu’il trouve
aus nos Salles d'Asiles. Que do fois
une pauyre mère, forcée de vaquer à
de pénibles travaux pour procurer le
pain à ses enfants, se voit obligée de
es abandonner des jours entiers, où

sont e cs aux plus grands dan-
goers. Mais la divine charité a jeté un
regard de compassion sur ces chers

ants, et elle leur a suscité d'autres
mères qui sacrifient - généreusement
leur vie pour recuet ces pauvres
petits, qui redeviannentjDegreux en

Et pendant ce temps-là, les in- retrouvant les soins et la tendresse
tressés, ou du moins quelques-uns En effet du berceau et des bras
d'entre eux, sont muets comme maternels la Salle TAstle latransi-:

tion est douce, imperceptible même;
et,l’enfant touten s'ini t aux con-
naissances premières qui doivent le
conduire à 2 lence,8apprend à être
vertueux, à servir Dieu fidèlement
Rigras plus tard, un membre utile

famille et A la société,
Ne manquez pas d'encourager cette

belle œuvre, et vous Île. ferez d'une.

“S'il s'agissait ici d’une indigna-
den de commande, fort bien; mais
sauf l'Elecleur et la Patrie—
qui ue publient pas un traître
mot de la preuve—tonte la presse,
bieuo comme rouge, est unanime
à lancer des foudres contre le gou- manière pratiquo en faisant partie de
vornement, pèlerinage.pour le Bamodique de

Nous en citerons un seul qui © Be adultes ;5enfan 80 centins.
résume la pensée de tous les
autres et qui, par sa position,
commande A tout le parti libéral
cu papays: nous voulons parler du

 

S, Oarseley vend des flannellettes 4
cents et qui 6e vendentailleurs de8à
cents, Achetez-en avant que le tout
soit vendu.
 

 Voici oe que dit ce grand jour-
nal et, après lui, toute- lapresse
libérale, excepté l'Hlecfeur ot la
Patrie. Cesorait à peine oroyable,
si nous ne donuions pas la texte
môme de l'article du grandorgan
libéral:

aes amis do bay Pacaud fo
€ ent mieux de télégraphier
“de rovenir d'Europe ait
‘s qu’ily sora arrivé, si toutefois il
*“ est bion vrai qu'il soït allé enl-

Un te e;arméeEEEunau ot auder

OTS. 2507S,wer, 7501S£7 S100
par botiedeune à5 mainsives enveloppes,

MORTON, PHILLIPS & CIE
Papetioss, fabricantsdéalivres

 

     
 

Buropo.a est certain, d'après; ji 185ERORsam

de religion ne V.

“Les personnes'qui se proposent de:
‘aire le orsonnesJal.de apronom:de"

leurs âmes, encore plus que leurs corps, |. c

—Ne tarder pas àdonner da souls.
gement à vos peti te. Leou

raves crm

un rémède sûr et agréable. . sr‘vous
aimez votre enfant, pourquoi delaisses

remède ei près de vous.

+ Os’ magnifique ouv canadien,’
unique en son inaintenant®
prêt, Ceuxxaul éairent se le procurer
voudront bien s'adresser de suite à ls
Société de publications Françoise
Etats-Unis, boîte de Poste Lowell:
Mass qui l'expédiera francq par.la

sur réception de $2.50.

—N'oubliez le beau pèler! edde
1a Balle d'Asile8:St Vincent de Pa
Visitation, le 20 courant à 8 hrs par]le

apeapeur Berthier. Lo

A.M, HAutLToN, Warcworth;éorits
‘Pendant plusieurs semaines j'ai eu la
cheville du pied enflée, ce qui me cau-
sait de grandes douleurs othme nuisait
beaucoup. M. Maybee, de cet endroit,
me recommanda de faire usage de
l'Huile Electrique du Dr. Thomas.
J'en fis l'essai ot j'ai été guéri avant
d’avoir épuisé une bouteille. C'est un
article d'une grande valeur.

—N‘oubliez pas le beau pèle sde
la Salle d'Asile St Vincentde Paul,
Visitation, le 20 courant, à 8 hrs parwie|
Vapeur Berthier. :

Mères et Neurrices

Tous ceux qui sont chargée du soin
des enfants, devraient savoir que l*’Ex-
trait de Fraise Sauvage du Dr Fowler”
pentêtre considéré comme remède sûr

en été ; la diarrhée, la dyssenterie, les
crampes, Ja colique, le choléra des en-
fauta, le choléra morbus, les chansres,
etc., chez les enfants ot les adultes.

—Habillements d'enfants en in-
diennes, en drill en iousseline, on
sateen, à des prix extraordinairement
bas chez S. Carsley rue Notre-Dame.

—Manteaux de voyage pour dames
acdes rix très modérés chez S. Carsley

otre-Dame.

— Pourle Mal de Dents faites
usage du **Stop-It” de Dawson.

UNE FEMME QUI EST FAIBLE, NER-
VEUsE et accablée par les insomnies,
et dontles Liains et les piedssont froids,
ne peut agir comme une personne eu
bonne santé. Les pilules de fer de Car-
ter régularise la circulation, calme l'ex-
citation du système nerveux-et rend
la force et le repos.

Suivez 1e droit chemin
Idactions justesdécoulent desEen

. s les cas de di
srayroanteri, de crampes, de lee
de choléra des enfants, etc., le vrai re-
mède est, 1’ ‘“ Extrait de Fraise Sauva-

du Dr Fowler,” qui guérit infailli-
Élement. Il est basé sur le principe que'
les remèdes de la nature sont les meil-.
leurs. Ne voyagez jamais sans avoir ce.
remèdeà-votre portée.

riex-vous souffrir quand vous aves us .

thedoerastoeEtese|iJd

ES .

pour toutes les maladies qui sévissent .

Te PL +
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cries | -

Eypoptosphesdendont
 |Aucune autre Emulsion ne

se prend aussi facilement.
Elle ne se scpare pas et ne
se gate pas.

Elle est toujours.“douce
comme la creme,$F

L’Estomac le plus ‘delicat
peutla garder,

ELLE GUERIT

Les Maladies Scrofu-
leuses et Consumantes.

La Toux Chronique.
La Perte d’Appetit.

La Prostration Mene
tale et Nerveuse,

La Debilite Generale, &c.

 

 

Mefez-vous de tonte imitation. 
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Les trains pour Halifax ot SaluttJean vo re.
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= - Y 3 à œut'eudro tdane le bas du fleuveetYer- NOTRE-DAME do LOURDES “ieee“ arles billotssde vasosbrsieJos Infor.

(PRLANCE) mations en ra aveo lo prix des pass
sehexairedu drobGt loa La den aise

Un curé désiroratt conduire un certain nom- ow.non:, ROBINSON
bre dep ei A Notre-Dame deLourdes.” Li Agent du fret et des ourven

n 8

erpocl cutro ld et To 13 sopterabre. teretour En face du 8t Lewrènce Tall, Montreal
aurait Heu en octobre ÉMAINE tue :
alrodans SIX A SKPTSEM D. POTTINGER,
Coux qui désiroraiont voyager en ope Surintendant en chet,
aaavoc”e mûmeoetes aPurenn àfuu cheminhi tar,1
onze mols
Prix: 4135.00, do Québec à Lourdes, (aller ot onclon. a a

TGonx qui désireraient faire cepjertaegoncet OHEMIN DEFER
priés dedo donner leurs noms au kedactenr,aie ;né VERMONT CENTRAL

Changements importants dans 1s servi
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d les pompiers arrivbront sur

eon, les f mes enveloppaient la eedoser ‘nereprésentation publi-

bâtisse, cependant uhe demi-heure Le temps était splendide et une fonte
après la preinière ninrmo, [ls s'étaient énorme s'était amassée à l'endroit où
rendus waîtresduTu devait avoir lieu l'ascension. A l'heure
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Urages ont lieu enpoblie, t'académisde Mes grand étang de Pain tourteau rompit sa chaussée, eu la Vilaine, débor-
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Nouvelle .
MMEE DEPUIS VINGT UR osloute Ja presque com- fi LeCastoria remède Sam ç cee paroi N

piètement détruite et la perte est esti- daslamakitepente =,catré les est lo du De uel Titcher pour les Bébés et PROMETITUDEAPARR pre ‘ho $i...1a \sse de Noyal enterra deux pauvres Jeunes ’ gens,ide à environ $15,000 I yavalt une rapidement en Fair. Dis quil out ° ¢ enfants. 1) ne renferme ni oplum, ni morphine, Bi aucune “ Nous certsfionsparles préscntesqua 1 M°T0ME et la femme, qu'on avait trouvés serrés dansles bras l'un de
assurance sur tout|lematerialdans lcs atieint une hautear de cing cents * autre substance narcotique. Mremplaceavecsucodbs calmants, nous wurvellerons los arrangements l'autre au fond d'un ravin, ct le vicaire vint dire à Rohan : “ Voulez-

comprade 81,760; coathern. eteenviron,payuinefemme +.les pastilles, les sirops et I'hufle de ricin. II est agréable et ga- phovortdela Cie dela Loterie dal'Etat verobesttre un marbre sur le tombe de votrefils unique ?
81.700; Lmporial, $2,000$total812,000, nacelle. Mais presque au mia mo. rontipar l'usagequ’en ont fait depuis trente ans des million de de la Louisiane, que mous gérons et onregarda cet homme-13, ce Polduc, qui secoua la tête. Et Rohan
It faut mointenont | ent r en mont, le parachute, on ne sait pas |. mères. Le Castoria détruit les verset calme la à Le Cas eonirélons personmeliement les tirages 6 Voulu 8 . ;
ligne de comp lu temps qu'il faudra par quelle cause, s'est soudainement fièvre. toela nous-mêmes ct que le tout est conduit Le prête ajouta : “Il y à un petit onfant que le Ciel a conservé parur releverd'usine et Lu mettre en refermé, et tandis que les spectateurs prévient les vomissements de lait caîllé on algri, Aguéritiadiar- avec hownélaté. franchise & bonnefoi miracle. ”
état de zone nner ; eeduraorrour,miss Fiéo et les Coliques sèches. Le Castoria apaise lesmauxdedents, rola Cied intéressé depetificat, |: Rohan fit seller son cheval ; il alla chercher l'enfant ot resta deux
NOUVELLES DE MANCHESTER idité vertigineuse. Quand on Tm. guéritla constipation et les flatuosttés. LeCastorinAccilite Passi- avec facæimile de nos signatures jours abeeut du château. Les uns disentqu'il voua l'enfant dans un cou-

aouthetenortanéedtait morte et « milation de Ia nourriture, règle l’estomac et les intestins, pro- annorices. vent de Rennes; les autres, qu'il lo cacha aux environs de la ville de
| Uno feumotombesansoonnatssanos et * cure un sommeil naturel et bicafaisant. Lo Castorinest la pang» Quimper Personne n'en sait rien; c'est le secret de Rohan; ct Rohan

La oenvention de Springfield —P répète sans cesse : * Je n'ai d’hérätier !”
Vers 11 heures, samadi matin, Mme I nieur en chef Thomas Lane, 066den eufants, l'ami desmamans. : . —Tout 1 de ici ai pas d'héritier ! i i it dSul Gagnon, employée comme coutu- est arfivé à Manchester. aero] res? Le ¢ out le monde ici! ordonna maitre Alain Poldue, qui venait de

riediISins, deMi Bayes
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yorudospringfieldwifa ssltd re LeCABTONA, pus tervou ‘Peuàpou,Îesmage détient écnieis autour dela croisée, à4 ys : : es C e *“Le Osstorin wet . a - : , ugss en aircis autour de croisée, mesureElle pros toutàcoupunviftua- omplors.11y enavait environ200. jue entonte, Las pdteravou mieEs queers, os oneoaaiete ue l'auditoire de dase Michon Guitan devenait plus nombreux. On
| ‘at ot vanté bons effets sur leurs débéz.” comes aux de l'Etat de Loui s'empressa d’obéi : ” ; .

emedansceots pi fahectaredeplusieurs documents a, vreiemma | PrisFledTEatin empressdobiir3maltreAlain, obchacun,gardantl'impresiontriste
5 gri lossée et elle n perdu F qu’ ntares- |, Lowell, Mass. EL À, Ancurs, M, D, BR. M. Warwrer, Prés. Louisiaus Nations ’ , TeVins vers : e an

été gribvement b € J sent ceux qui sont appelés à combattre — à à Bank. Onregardait cet Khomme-là, d Michon 1 lait, et, sor
aucoup do sang. Ce ne fut qu'après les i di an A1L, So. Oxfosd fit., Brooklyn, X. X, reg me-lt, comme dame Michon l'ap t et, son
ainten de song de la part oi cendios SE spécialement pourles “Le Gastoris eet Is meillear remède que Jo Drepanacx, Prés,State Nations]Bank, visage détesté, les fermiers de Rohan découvraient je ne sais quelle
aColleLy que Mme Gagnonest Tonhl ide -assurances,IYavast connaissepour Les enfants J'espère quele jour — Oaur Koux.Près. Utilon National Bank. menace fatale. ’
"vents à elle ct a pu être conduite À les parties des ts-Unis. Les dé Sout pas of ls mamans, ne consultant «Wos zatdecins Qu service des enfants ent — suste: is, di -| EA gtent dt eoistementsquare misesoncommt AAISETSSSS GRAND TIRAGE MENSUEL (sen,aptes pontjustespourcoteannée,mes chersami,ditmai
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on. plum, de 1a morphine, des stropa cal \go © érogues véglemantaires, nou Prix capital - - = $300,000 Ce ne fut qu'un cri dans toute la salle. L'arriéré avait pour cause ce

: Le jeuno Lafond a <t6 tué par suite de = autres drogues pernicionses ue manta of contesscus volontiers que les mérites du Casto | 100 000 ¢ ’ ° d désastre d Mich Gui 5 ler : 1 t d
son imprudonoe MME OnAs. SMITH DEJaks, Omo, - prématurément 6 lo tombe « enveiant ‘risloi ont valu notre approbation.” NUMÉROS DANS LA ROUE gran ire dont Michon Guitan venait de parler: ln rupture des
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: fi tous | èdes d X Pu J. ¥. Knionxron, 1Frax n 000
JourexaminerNesLieuxetconstater duparis depuisquinzetemaleles : "7 Cosiway, Aik. Boston, Mase, 1 PI0X pk Hom monn Boao été ravagée, ct cette réclamation inttendue n'était rien moins que la

Comment le jeune Lafond avait été Pilules de Carter pous le fois m'ont The Centaur Company, 77, Murray Street, New York City, 1ERX DE 200) ew Sop Fuine pour la plupart des métayers. Le tumulte montait. parce que
tué, la été qémoniré que 1 enfant a tait plus de bien que tous les autres. ir . fEHIX DE 1400 sont 20,000 Alain, renversé sur sa chaise, souriait toujours et semblait provoquer la
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‘approcher du couloir par lequel dut re encives, e |. 7 Perry Davis® 2 . 100 do 20 sont .11010 aad |au eu de les écraser !
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| ments en vue Se Jasépulture de son —M, Henry Graham, de Wingham, AUCUN REMEDE N'EGALE ue arei Bohan le sait-il lui-même?
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J restia| Sidn mblf| GLACIERES! GLACIERES !|3555Lames|Tongue buste Wanchd qui ancasiuis ts hopes loser
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L'arrivéedu comteMercier

SteAnnedels Pérade, Bact.
es souaves tificaux sont arriv

ERE wnfsu conversa
- ment aroulé sur les épisodes de la

Ee deRome objee meOur LOUECa ut le parcours, |
.: Jos stations interméilaires, ils ont été

- Yacclamés pardes foules nombreuses
’ d ur les u
Lapassage. Arrivés eùdépôt de Ste
Anne ils se sont mis en marche sur une

as ligne de deux de front ayant en tête le
pa -- a drapeau pontifical et la fanfare l'Har-
A © monie, pour se rendre devant l'église

de In paroisse, où au-delà de 8000 per-
sonnes les attendaient, Six hommes de
1s police de Montréal commandés par
e se

: : tà frayer un passage
x Taonparmi Droite folle et à

; <snaintenir l’ordre.
“Lorsque les visiteurs furent arrivés

rès du portique del’église, M. le maire
; Rousseau lut l'adresse suivante :

Aux Anclens Zouaves Pontificaux,
: Messieurs les Zouaves.

 

 

   

++ Permettez-moi de vous souhaiter, au
. nom des parolssiens de Ste Anno de la
“Pérade, plus cordinle bienvenue,

ve ‘Laissez-moi vous dire combien nous
; eommes fiers 6t heureux de posséder

: quelque temps au milieu de nous la
: ;  Valllante phalange canadienne, qui. il

… A. TA plus de vingt ans, volait au secours
PW % ape et combattait avec héroisme

. pour Je maintien
: temporel. 5 *
VR "Ele est déjà assez éloignée cette

A. époque gloriense qui a jeté tant d'hon-
meur sur le nom canadien, mais son
souvenir continue toujours vivre
‘dans nos cours de catholiques.

= “L'héroïsme de votre dévouement, lo
oC ©. Courage qui vous a fait affronter les
as “ : Bombreux et puissants ennemisJul

#, , tmenaçaientle chef de la catholicité, a
soulevé dans tout le pays des seuti-

- ments d’admiration que les années
- . M'unt pas affaiblis. .

Avyssiles parolesiens de Ste Anno de

  

   
  

 

“RÉPONSEDE N°5.G. W. MeQOWN

ent Bériau et six autres de Qué-*

de son pouvoir

., Ç 2 - Ia Pérade saisissent-ils avec bonheur
‘et empressement Ja première occasion

. ui leur est donnée
iquement l’expression des 6

 

© vous offrir pu-
ympa-

thies si vives et les félicitations que
votre noble conduite a si largement

…  méritées
Va

Je vral mérite glorieusement récom-
æ .
ous tenons à honneur, Messieurs,
d'être les téruoins joyeuxiet sympathi.
ues de la haute considération quo le

. chef suprême del'Eglise vous témoigne
«aujou "hui, en faisant attacher à vos
’’poitrines de soldats, le symbole de la

délité. du dévouement et de la bra-
voure, en même temps que le gage de

- son affection et de sa paternelle’ gra-
 vtitude pour vos nobles sorvices à
. l'Eglise.
“Vous avez le droit d’être flers, Mes-

“sieurs, de recevoir de si haut unedéco-
 ‘Tation militaire qui est assurément lo

.*. opusbeau titre d'honneur qu'un soldau
. ‘puisse envier; mais, comme compa-
= " otes et amis, nous avous droit anssi

mous, de. prendre une large part à
-wvotre bonheur, de nous réjouir avec

. “ous et de faire éclater les applaudis-
- Gements du cœur,quand l'Ilustre Pon-

:* Kite du Vatican vous accorde une ré-
compense si digne de son affection et
duprix qu'il attacheÀ vos services.

. + ' Encore une fois, soyez les bienvenus
2 au milieu de nous, vaillauts soldats du

‘Pape,et veuillez
renouvelée de nos
chaléureuses ut de notrè profonde nd-
miration. :

M. J. G. W, McGown, vice-président

  

   

 

   

  
   
  

   
  
    

  

   

   
   

   

   

  

    
    

     

  

   
       

 

  

 

; de
: ‘Phonneur de répondre.“Il'le-fit on
“termes:

Monsieurle Mat
eut essiciira® Ë .

  
vA

ouellsympathique

© pousavons

“oY, vingt-trois ans,
SelPa de Pie  

-viell uniforme du

pasJuste u'il soit à l'honneur?

‘ans; mais
db nousavec le poète : |

[Eis q evalites du

ve Porter enfin sa croix si loin vo

3 elevensoi,feBlootnese#0!

natin en arrière el no Ÿ indraie

      

    
  
   

  

 

   

  
   

  

a.

‘thaleureuses réceptions des

;gue nousadress
bre de l'Académie fran 2
=àtravers notreFrance!

nsscrésouvenir wu ne périra pas

a. d'avoirpu serrer votre loyale main,Biyouaime.Tacstember losvents oûn-
Français du Nouveau-Monde, allez voieohhe-

_ ia : i. :

Neus avonesulyi notre: chemin
au jour ob 1eIX'nousordonna

E. les armes, nous avons été fidèles
‘ Bnotre devise. : ‘x.

. y», nous‘Revenus au mmesasaBAO7 2
i= » aujourd’hui:les; soldats

de

A vous
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… Nous ne voulons pas non plan rester
étrangers à l'événement heureux qui

"=vous réunit ici, et qui, en commémo-
rant un des plus Rénéreux sacrifices
ue puisse produire le sentiment ca-

. olique, nous montre en méme temps

Aprder l'expression
licitations les plus

de'l'Union Allet, qui s'eatdistingué à la
prise Roms avaitiété-chargé de

°°

.-Nous s¢mmes bien eensibles & I'nc-
; ui nous ost.fait.

" ‘dans votre belle parolsse de Ste Anne
ebaux paroles flatteuses qui viennent

denous être adressées. oll est oucoura-
; goant pour tous ceux qui ont embrassé

‘” Une cause et qui l'ont aimée, de ren-
‘contrer des adbésions ot des sympa-
-thies, 22 US a ;

+ La; réception que:vois nous faites
»: aufourd'hui-prouve' quesla cause que

éfendue est aussi chère au
Canada catholique qu’ellel'était il y à

quandnous répondions

Pour nous rendre à la gracienso invi-
tation de l’nonorable PremierMinistre
dela Province, nous avons revôtu le

: régiment; certes il
le fraicheur des anciens jours ;
ulsqu'il-a été à la peine, n'est-il

Cet uniformesdéguenillé est encore
btre orguell; il le sera davantage
puend nneddécorationde l'illus-

Léon XTIL 4 10 SEX5
‘Nous serons toujours‘flers do cette

uc de distinction que le ‘chef de
Eglise nous envoie.sElle pourra peut-

“êtreprovoquerlu'raillerio de quelques
lcs amis de Ia cause diront

Ca pies vodiu ne fAlré-ot était nibeau réye—
3 le couvrir de leur

‘attoindraient
in Cote pelt
“Merci encore une fois'de votre bien-

voillant accuell; i] nous rap, le les
oliqu

de la vieille France, quand nous teaver:
; . Mons copays pournous‘rendre a la
; "ville éternelle. 1 mé
©. 371 nous rappelle cesbonnes paroles

ressait, à Lyon, un-mom-

parfum serépand sur
“Une clarté vous suit, ane fraiche cepérance, *

ureux d'avoir revu. des
res;

fra;

-| faleux, rachitiques,

siasme et la curiosité. II était magnif-
le ‘offrait leques on aTrssoa

\ 8780 com costume

EnARE alsau souvenir de
< gloire recevoir un
d'héoneur envoyé par la plus haute

té sur terre, en récompense de
son dévouement € evaleresque, après
un oubli apparent de 20 années. .
‘La résidence de M. Mercier 6e trou-

ve à un mille à upris de l’église. =
Des larmes at ndrissement cou

lèrent des veux de plusieurs de ces
hommes forte en entrant dans cette
magnifique avenue de la demeure
comtale, qu'avait ornée avec tant de
goût M. Beullac. L'ensemble de déco-
ration tendait à rappelor.à nos héros
un glorieux : Castelfidardo, Ne-
rola, Monte Libretti, Mentana, Monte
Ratondo, Ponte Carreze, Roma.

Telles sont les inscriptions artis-
tement faites et dis; qui remet-
taient en mémoire leurs batailles. Et
ces ru oF laces de Rome: Viadl
orso, pe azza) del popolo,

Piazza Colonna,Castel St Ange o,quels
noms pour oux | Et elles étaient là
inscrites en lottres d’or, ou formées de
verdure et de fleurs.
Des faisseaux do drapeaux oriflam-

mes flottaient de tous côtés au souffle
racleux d'une brise légère. Des mil-
ers de lanternes chinoises ou véni-

tiennes donnaient à tout ce pompoux
etriche décors une teinte douce ot
mystérieuse, rendue encore plus poéti-
que sous co bocage splendide où avait
eu la réception. Bix longues tables

avaient été chargées d’ivance de mets
exquis, sous la direction de Mme Du-
perrouzel,
Des tentes disséminées çà et là EY

déid
un repas

elèrent à nos militaires le temps
ointain du bivouac. Après
des mieux goûtés on so retira pour
causer à l'intime et rappeler tous ces
épisodes intéressants que savent des
compagnons d'armes.
Dansla soirée il n cu feu d'artifice

continuel. Nos bons Zouaves ont
trouvé la nuit un pou froide sous la
tente. 1 y à si longtemps qu’ils
n’avaient goûté à la vie de soldats.
Voici les noms de ceux qui ont répon-

du à l'appel:
Nap. Archambeault, A W. Beau-

caire, Al. Beaudoin, L. Belec, jr, Ohs
DeBellefeuille, E. Branchard, S. Boyer,
Révd A. Blondin, J, Barnard, G.
Obarbonneau, G. Chartier, Dr A.
Obampagne, O. O. Courval, J. Champa-
gner M. McOrmier, G. Doucet, J. O.
urocher, Révd P. Scallard, J. B.

Bédard, L. Belec, L. Benoit, HB, F.
Bellemare, J. Bussidre, A. Brousseau,
G. Beauchemin, J. Beauchéne, 0. O.
Coullée, J. Côté, O. Casselle, Capt. E.
Chagnon, A. Chevrils, Révd F. Con-
nolly, D. Charret, A. Desnoyers, Recor-
der _DeMontigny, N. L. Desaulniors,
A. Danis, L. Decary, M. J. Doré, E.
Desormeaux, Josoph Elie, I. Far-
veault, A. Fortier, DM. Feron, A,
Gault, F. X. Gendron, J. Gariépy,
André Gudbois, B. Gervais, I. Grenier,
A. Hébert, Major, E, Jordan, E.
clerc, À. Lefebvre, Dr J. Larivière, J.
Larue, E. Dupré, HA. Desjardins, P. FT.
O. Dumais, L. Dussault, G. Fauteux,
L. Forget, A. Francœur, H. Fortier,
J. H. Giillet, L. 8, Gendron, A. Gud-
boils, A, Greleau, M. Gouin, É. Hurtu-
bise, G. À. Hughos. O. Lapointe, J. A.

.Legris, docteur J. B. Laporte, E. Le-
blanc. Erneet Lavigne, Ohevalier,
A. Larocque, D. Leclerc, B. Lachapelle,
A. Lupien, À. Martin. E. M. Dutilly,
A. Martel, J. P. Marion, U. Morreau,
J, W. McGown, J. Mackenzie, D. Per-
rler, G. Panneton, J. M. A. Prender-
gast, Dr N. J. Perrault, E. Recher, A.
Renaud, N. Rapond, F. Roy. F.X.8t
‘Michel, À. Seers, J. Sauvé, E. Tassé,
OU. Thivierge, Rvd PF. X, Lachance, P.
Laflamme, J. Leclerc, H. Lottinville,
M. Melançon, L. Meunier, L. N. Ma-
zurette, & Marchessault, À. J. Martin,
G. W. D; Macdonald, O. P. Robenu.
R. PB. Appellon, A. Paré, H. Plamon-
don;.J. Panneton, Vital Raparé, O.
Roy, O. Rousseau, A. Séguin, T. Sau-
vageau, Rvd J. B St Onge, M. StGer-
main, A, 0, Thibault, Ohs Vallée, Ohs
Trudelle, B, Vohl, O. G. Bertrand, H.
Garnenu, Alf. (Bourget, E. Brunel,
ierre Moisnn, G. O. Lyonne, F. X.
umontler, A. OC. Guilbault,M. Bour-

get, Alt. Fortier, Jos. Smith, Chs Ola-
vat, G. O’Flaherty, D. Fortin, George
Fournier, L, N. Allard, Nap. Cantin,
E. Vésina, Jos. Dumont, F. H. Tous-
saine, F. x. Préfontaine, Louis Gosse-
lin, A. Routhier,L. Fiset, Nat. Dorion,
Achille Bourget, Victor Renaud, L.
Lefebvre, E. Garneau, O. H. Des-
noyers, Onmille Bouchard, H. Oras-
sion, E. Lemieux, Emfle H. Têtu, L.
À“Paudat, 8. Papillon, Jos, Chateau-
vert, F. Lebel, Branchard, J. B.
Durdcher,
L'hon. Premier Ministre en se pré-

sentant devantnos zouaves a étéactla-
mé par d'unanimes applaudissements,
M. Mercier e’est multiplié pendant
toute la soirée, pour donner à chacun
le confort d'une royale hospitalité.
L'hou. M. Mercier a souhnité In bion-

venue àses hôtes À peu près en ces
‘termes: ‘“Zouaves du Canada, vous êtes
les bienvenus chez moi’ S'il ue m'apas
été permis de vous mieux recevoir à
cause de In distance où'jà me trouve
des grands centres;je auis sûr que vous
me le pardonnerez,
‘Vous êtes inrs hôtes en ce moment,

et ce n’est qu’un faible hommage que
je rende ainsi A votre valeur et à votre
cou :
+ Jesnisheurcuxdevous recevoirafin

d’honorer votre brave général de Cha-
vette,{Acclumations) et de faire acte
de ‘Edumission filiale envers notre
Sairit-Père.” {Acclarantions rolongées

 

et crisde : Vive Léon XIII
M. Mercier invita ensuite M. le juge

Bourgeois, de Ila ville des Trois.
Rivières—son ancien patron et associé
cômime avocat,-à prendre Ia parole,
comme étant le plus: haut diguitaire
du district présent à Tourouvre.
M. le jugo Bourgeois remercia M.

Mercier et dit que s'il avait lnissé lo
banc pour venir à ln réception, c'était
pour rendre hunnour aux braves qui
ont défendu leSaint Slége.
Biendes nations qui sont restés à

‘Yécart™ lors de la défonse du Pape,
seralent aujourd'hui trop heureuses de
venir en aide au Souverain Ppntife. ‘
Puis, M, le jugé finit en disant : “M.

Mercierm'aappelé lepremierdignitaire
laïque présent, Jaccepteral ce titre,
attendu que je rega e M. Mercior
presque commeun dignitaire ecclésiaz-

ue à cause des nombreuses faveurs
qui lui ontété faites par Rome.”
“211.5 à& environ 500 étrangerg à Ste-
Anne de IaPérade et tout est paisible.

Nn en DIX-NEUVLOUT
Le programime d'aujourd'hui est 1

| fant: ddjetner 24 heu masse
solennelle à 9heures 30 dans lé lise de

paroisse et sermon r l’abbé

Proulx bénédiction et distribution des
médailles et diplômes accordé par le
Saint-Père ; diner‘ à une heure, suivi
de quelques discours, LS.
Les toasts suivants, pééposés par le

comte Mercier : Le Pape;le général de
.Oharette, les Zouaves,Oanadions 3 puis’
‘la santé de notre hôte, proposée par un
souave, 2 TU
Ledépart davsl'après-midi,
‘Demain soir,‘nousdonnerons le
compte-rendu: dureste de la fête; :Ce
ne sora paslà partie In moins intéres-

———_
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Homaenr auJuge. Mura de Quebec

Hier soir, le barreau de Montréal a
offert au Olty Club un banquetà Son
Honneur le fuge Murray, pour l’hono-
rer de la manière habile qu’il a présidé
en cour de police durant l'absence du
luge Dugas, et pour relever la science
u droit dont il à fait preuve pendant

son séjourici. M, Ls que, bâtonnier,
présidait. .
Etaient présents MM. St Pierre,
O., Greenshields, Q O,, Burroughs,
oO, MoIntyse, @. 0; d'Ottawa, O. A.

Geoffrion, O., E, Poirier. L. G. A.
O , St Jean, Gervais, Fleet, Chs
Doucet, greffier de Ia cour des sessions

éciales, McMahon, flier de la cour
e police, L.. Lajoie, U. Lafortune, ete,

menu était d’un goût exquis et a
été fort apprécié de tous. usicurs
santés ont été proposées, auxquelles
ontrépondu MM,8t Pierre, Burroughs,
St Jean, Greenshields, McEntyre. oi-
rier, Doucot et Ladoie.
Tous ont fait l'éloge de l'hôte distin-

gué qu’ils recevaien

EXPROPRIATIONS

LeJardt n Vinerlasmoas do répartt-

 

Les commissaires d’expropriations
pour la rue NotreDame-Est se sont
assemblés et ont décidé d'offrir 00 cts
du pied, pour le terrain de AM. A. H.
Gauthier, vis-à-vis le Parc Sohu:ar,

is que les témoins du propriétaire
ont demandé 81.05,
—Les expropriateurs pour l’agran-

dissement du Jardin Viger ont convo-
qué une assemblée des propriétaires
englobés dans l'arrondissement déter-
Miné comme devant contribuer aux
frais des expropriations,
L'assistance était nombreuse. On y

remarquait les gens qui ont déjà payé
our les expropriations de la rue St
urent et ceux qui paieront pour

celles de la rue Notre-Dame Est.
.Oes messieurs ont demandé de n'être

pas tenus de contribuer encore a
‘agrandissement du Jardin Viger

demande est gous considération.
M. J. C. Beauchamp a exprimé ses

vues sur le sujet. Il à dit qu’à son avis,
lo Jardin Viger étant agrundi pour
l’embellissement de tout un quartier,
ses habitants devraient payer les frais
d’expropriation.

UNE ENQUETE IMPORTANTE

On se rappelle du nommé Louis La-
casso, blessé mortellemont à bord d’un
vapourde la ligne Ailan, il y & quelque
temps, Le malheureux en gompagnie
de 3 autres avait reçu aur lu tôte une
barre de for d'au-delà de 2,000 lbs. 11
ost mort hier, à 2 brs p.m, Le coroner
Jones a tenu une enquête à l’hôpital
Notre-Dame, ce matin, à 9 his, et
d'après les témoignages entendus, les
jurés ont tenu responsable de l’acci-
dent M. George Rickerson, arrimeur.

DEPART DU “BISSON”

L'aviso fran
parti du quai
0 heures moins. 5 minutes, Il y avait
beaucoup de monde sur les quais À ce
moment,
La musique de la “Naïade” à joué

plusieurs airs canadiens avant de par-
tir, et nu moment où le vnisseau g'éloi-
gnait du port, la musique a fait en-
tendre le : ‘God Save the Queen.”
Nos visiteurs ont su se rendre aima-

bles et soutenir In haute réputation
de la marins française pendant leur
visite à Montréal. :
De plus, ils partent enchantés de la

courtoisie et de la sympathie dont
notre population a fait preuve à leur
égard.

COLR DU RECORDER

‘La liste des accusés n’était pas lon-
gue ce matin, mais il en à eu de vrai-
ment remarquables. Ellen O'Brien est
du nombre. Elle est âgée à peu près de
cinquante ans'et connait parfaitement,
pourles avoir parcourus trop de fois,
tous los carrés, rues, avenues ct/parcs
dela ville En un mot elle passe aux
eux do notre médisante police pour

Jouir du glorieux titre de vagabonde
ot d’ivrognesse.
Hier colle était ivre-morte dans une

maison de la rue Ontario où son beau-
frère a eu toutes les peinesà ln déloger.
Il est venu porter plainte contre sa
gentille parente, qui ne cesse defaire
des siennes.
On avait peine À s'entendre ce matin

au Recorder tant sa loquacité était
grande, tant elle avait le verbe haut
pour attester son innocence. Elle
mômoété jusqu'àmenacerdu poing soi
pauvre beau-frère. Pour en flnir avec
cette scène burlesque, M. Bourgouin,
ui remplace temporairement de
ontigny, & condamné Ellen à 3 mois

de prison, $5 ou 8 autres mois.
n cocher de placo nommé Arsèno

Dinelle, dormait ivre-mort dans sn
voiture, ce matin vors 2 heures. Son
cheval portait des marques de violence
ot le travail do sa voiture était brisé

Il n été mis en état d’arrestation par
le constable Brodeur du bureau cen-
tral. Cinq piastres ou un mois, telle fut
sa condamnation.
Un vieillard nommé Lapointe, qui

n’a ni parents, ni asile, était réfugié,
hier, au restaurant de Mme Lefebvre,
en face du marché Bonsecours, Cette
dernière ne pouvant l’héberger davan-
tage, le remit surla voie publique, Le
constable Desautels, ayant rencontré

 

 

 

is, le ‘’Bisson”, n’est
ictoria, ‘co matin, qu’à

 

le malheureux, le recueillit et l’amena
an poste. ’

ar le
Recordor dans une institution & cha-

Il a été envoyé aujourd'hui

Les banques d'éparguesdu dopartement

 

 

_ Le rapport annuel des opérations
des caisses d’épargues du départenient
des postes vient d'être publié,
Le ler juillet dernier, on comptait

U84 caisses d'épargues, tandis qu’il n’y
en.avait que 404 à In mime date,
l'année précédente.
Le nombre de dépôts reçus à ces

caisses, pendant l'exercice 1890-01 est
de 147,672 contre 151,678 l’année. précé-
dente. Ohiffre des Aépôts, $6,600,873,
conire $6,600,800 I'annde précédente.
Nombre. desdépôts retirés 84,063

contre 00,161 .Montant total retiré,
$7,876,907 contre $8,575,012 l’annéo
précédente. .
On a ouvert 20,701 comptes ‘ cette

aunée et on en avait ouvert, 82,127 en
1880-00, nombre des comptes qui
ont été clos est de 82,006 contre 83,400
l'année précédente. Le nombre des
comantvertelodpe uin 1891
est de con même
date l'anné précédente.
‘La’sommo totale des frais d’adminis-

tration, cette ann est de 860,193
coutre’$51,182 l'année précédente, II
faut attribuer cette augmentation aux
frais d’'impressions, 88000, qu'il a
fa"u payer pour metire en vigueur les
changements tonchant ls réduction du
taux d'intérêt et un nouveau mode de
rembourser les l'orga-
nisation d’ungrand nombre de nou-
veaux bureaux, et aux dépenses des
bureaux qui ne touchent point de com-
mission pour conduire les opérations
des caisses d'épargue, ce surcroit d

‘travail étant rom ne 7.5Bous du Trésor des Nour

|

‘mentation de salaire. €Foes,Hemuigres, noués, stro- |. Le momenttotal porté à l'avoir de

é
émunéré par une aug-

tous les comptes ouv:
l'intérêt alloué le 80 ai1301apes
$2 contre > : la atel'année

| nora,

| PROTÉT
Dos habitantsde la rive Sud

ouverasment ot laContre la 10 = barre

EL ont encore temps

Les municipalités de Longueuil, Va-
renn Laprairie et Boucherville, ont
sovoyeum rotét notarié à la ville de
Mon Là la Commission du havre
de Montréal et au gouvernemeut de la
Puissance, les avertissant u'elles en-
tendent que les dragages déposés par
la Commission du havre aux Iles de
Boucherville et dans leurs environs
soient enlevés et déposés dâns un lieu
où ils ne causent aucune inondation.
Il est établi, dit le protôt, que ces dé-
pôts de dragage sont cause des inon-
dations dont,souffrent les municipali-
tés de la rive sud du St Laurent.
£e protêt fait savoir à la Commis-

sion du havre, à la cité et au gouver-
nement fédéral, quon tient surtout à
ce qu’il soit bien entendu que les muni-
cipalités susdites tiendront la commis-
sion du havre,la ville et le gouverne-
ment responsables de tous lesdounma-
ges qui seront causés par la digue per-
manente et les autres travaux du plan
No 6 des aunéliorations du havre.
Comme on lo sait, les travaux en

sont coramencés, grâce à la ville et à
la commission duhavre, avec l’appro-
bation du gouvernement d'Ottawa.
Nous avons déjà dit que les habi-

taunts de la rive sud craignent que les
travaux de barrage du plan No 6, n'aug-
fnentent considérablemunt le dunger
des inondations.
Encore uno fois, pourquoi n’essaie-t-

On pus à bâtir des estacudes au lac St
Louis? Le plan réussissnnt, Montréal
auraitun port où les plus gros vnis-
scaux pourraient rester en rude peu-
dantl'hiver,
La chose est facile à comprendre,

puieque le flouve, en face de la ville,
n'aurait plus que ses glaces. Celles des
lacs d'en haut, qui causent les inonda-
tions en s’einpilant dans le chenal À
Montréal, ne nuiraient plus à l’écoule-
ment des eaux. Est-co parce que ce
plan est le plus simple, le plus naturel
et le plus généralement approuvé qu’il
serait mis de côté; ou est-ce parce
wil ne coûterait tout au plus que

,

Ln ville, le gouvernementet la Com-
mission du bavre auraiont pu faire
l'essai de ce plan, du capt. Léger, de-
uls des années, perdues à discuter et
payor de lourdes commissions. Sans

compter qu'avec le plan No 6, ile dé-
ponseront un million, rien que pour
a digue permanente, que Montréal
n'aura jamais de rade d'hiver et que
l'avenir estplein de menaces pour les
habitants de la rive sud, et partant
our les corps prolestés, qui auront
payer le doinmage.
| serait encore temps de bâtir des

estacades au lac St Louis. .

L'ANNEXION

Une assemblée manquée

 

 

Les citoyens so montront onnuyés do la
question

Le conseil de Ste Cunégonde avait
convoqué ses partisans à l'hôtel de
ville hier soirs mais bion peu ont ré-
pondu à son appel:sur près de 400
propriétaires il y en avait à peu près
5 ou 80. Il est vrai que l'assemblée

était-composée de 70 à 80 personnes ;
mais la plupart étaient des localairor
et des jeunes gens venus là par
curlosité. :
Sil’on juge dela popularité du conseil

par cette. nssemblée, il est certain
qu'elle ne va pas crescendo, Il ya en
Quelques marques d'approbation, 1s
elles ont été clair-semées, Le clou de
la soirée a été une attaque en rsgle
contre le président des annexionistes,
par l’orateur attitré de toutes ces réu-
nions.
Les 25 ct 26 du mois courant, les pro-

priétaires seront appelés à voter un
certain règlement demandant l’an-
nexion. Oomme de l’aveu même du
chef du conseil, ce réglement n’est pas
Acceptable par lesintéressés, il est tout
probable que ceux qui seront appelés à
voter n'y porteront guère d'intérêt. Ce
règlement n’est qu’un truc pour faire
abandonnerle projet d'annexiun,

SPECTATEUR,

LESRAMONEURS

Encore uue plainte contre oux

Nous avons plus d’une fois rapporté
des plaintes faites par le public contre
certains ramoneurs accusés de voler
les gens en leur chargeant beaucoup
trop cher ct en allant ramonerles che-
minées bien trop souvent aux mômes
maisons.
Une nouvelle plainto vient d'être

portée. Elle est adressée nu Muire,
celle là.
Toute plainte de ce genre devrait

être envoyée au conseil de ville et dé-
posée au greffo do la cité, à l'hôtel de
vi .illo.
O'est lo consell, en effet, qui doit

voir à ce que le comité du feu nomme
d'honnêtes gens comme ramoneurs ou
assistants rumoneurs.
Celui qui écrit aujourd'hui au Maire

Ace Pronos. est M. Thomas 'T. Lewis,
No 18 de la ruelle Roy.

ECHO DELA POLICE
George Harrington, résidant de la

rne Montanu, a été arrôté hier soir à
Ste Ounégonde par le constable Brais,
sur soupcon de complicité dans le vol
d'un cheval valant $50, propriété de
M. Wm Dickson, Longue-Pointe. L’ac-
cusé a pinidé non-coupable et le procès
a été remis en attendant son compa-
gnon qui n réussi à fuir. On croit que
c’est ce dernier qui est coupable,
Ovila Godmnire, cocher de place, rue

Visitation, arrêté hier à quatre heures
p.m., par le détective Trempe, n été
condamné à 8 mois de prison aux tra-
vaux forcés. Il avait volé 6 verges de
cachemire chez un nommé X. St Jean,

ieDaoust 2 1vila Daoust’ 26ans, pour vol do
balais chez M. Cartier, deux mois.
Un jeune enfant de 8 ans, nommé

Auguste Holding, petit vagabond in-
corrigible, et dont les pnrents ne s’oc-
cupent guère, a été condamné à 5 ans
d'école de réforme sur accusation de
larcin, aujourd'hui.
Son jeune complice, Thomas O'Jon-

gé de 10 ans, à ou plus de
chance. Sa sentence a été suspendue.

voleurs se sont introduits avec
effraction, la nuit dernière, dansl'épi-
cerie de M. Kearns, coin des- rucs
Hermine et Laguuchetidre. Ils en ont
enlevé bouteilles de, bière, cognac,
ambons, biscuits, etc,
‘aire une bonne fête. Le détective
Oullen est ch de l'affaire, -
. Hier soir, un dormeur ivro roposant
tranquillement au carré Dalhousie,
s’est fait voler $5 en argent.:une pipo
en écume de mer ot un sac à tabac,
détective Arcand est à Ia recherche du
voleur, E

 

enfin, de quoi

 

PARG.SOHMER
Ce soir

“Triple barre horizontaleet trapèzo
:volufit, saut de 120 piods les frères
Ducênne. “Danses écossaises par les
jeunes frères MeCrao, musique de cor- 

  

-|-nemure (Vèze), chansons nouvelles par

LT ieJM Louis Vérande.

 

LA RECOLTE-DANS ONTARIO
Pondementde plusd020r:1lticusdeDois-

seanz

Le bétail
Toronto, 18—Le bulletin publié au-

jourd'hui par le gouvernement d'Onta-
rio, donne un état de la condition des
récoltes et du bétail dans la province,
Dans la partie occidoptale de la pro-
vince où l’on trouve les Plus grands
champs de blé d'automne,les plus bril-
lantes espérauces se sont réalisées. Le
rendement est magnifique. Il est de
15 à 55 minota à l'acre; moyenne est
de 24-4 minots A l'acre.
Pendantles nouf dernières années la

moyenne n'a été que de 19-4 minots &
‘acre.
Les nouvelles concernant le blé du

-printemps sont, aussi très satisfaisan-

L'étendue semée en blé d'automne
et duprinter 8 cst de 1,303,007 acres;
en 1800 cette étendue était de 1,820,850.
Le champ d'ensemencement du blé
d'automne a été augusenté de 123,832
acres, pendant que celui qui a été con-
sacré au blé du printemps a été dimi-
nué de 91,119.
Le rendement du blé est estimé à
don602 minots, contre 21,051,208 en

En juillet, il y avait à Ontario 678,-
chevaux, de toutes leg clusses ;

c'est une augmentation de 18,824 sur
l'année précédente. 11 y avait 1,978,815
tôtes do gros bétail soit 81,103 de plus
qu'en 1800. Il y o dans cette province,
73 234 vaches laitières ou 4,601 de
moins quo l'année dernière. Il ya
1,093,751 moutons ot agneaux, 551,030
de plus que l’année dernière.

Voyago autour du monde

Yokohama, 190—L° ‘ Emprosa of Ja-
tan” est partit d'ici, ce matin, pour
ancouver.

L'immigration aux Etats-Unis

New-York, 17—L'augmentation con-
sidérablo constatée depuis le commen-
cement do l'année dans immigration
ne fait que s’accentuer. Le nombre to-
tal des immigrants débarqués pendant
In semaine écoulée, à New-York, n été
do 6,546.

Sossion spéoinlo do lo paix

David Stene, juif, pour assaut sur
Joseph Orépean a été condamné à 86
et les frais. Son action contre Orépeau
a été débouté.

Rolové d'interdiction

M. Fdmond, alias Emery Charle-
bois, hôtelier de Ste Rose, n aujour-
d'hf été relevé de interdiction pro-
noncéo contrelui lo 21 janvier 1891.

Distribution des prix

Les prix gagnés au pique-nique des
épiciers, le 5 ont dernier, à Borthier-
ville, seront distribués aux gagnants
demain, jeudi, à 8 haures du soir, au
Mechanic's Hall, M. le maire MeSbane
doit présider,

Triste fin d'une orglo

Vers 480 heures hier après-midi,
l’'ambulance était appelée au No 199
rue Nazareth pour un homme du nom
d'O'Brien qui avait une large blessure
à l'œil droit. Il a été pansé à l'Hôpital
Général puis renvoyé.
Accompagné de plusieurs amis îl

s'était amnusé à boire et une querelle
étant surveaue à propos du jeu de
cartes, un d’eux frapra le blessé d’un
“morceau de cruche cassé.

 

 

Los stations do feu ot do police

Le président du comité du feu écrit
au secrétaire de la brigade M. d'Amour,
de convoquer une assemblée du comité
conjoint du feu et de police, pour de-
muin après-midi, à 3 hrs, afin d'ouvrir
les soumissionspour Vérection de nou-
velles stations de pompes et de police,
rue Rachol et à St-Gabriel.

11 a 81 soumissions.
MM. Benoit et Stevenson reviennent

demain au matin.
Le président écrit qu'ils apportent

une foule de renseignements uliles au
département du feu,

Pique-niquo dos hoteliers

Les comunis d'hôtels font cet nprès-
midi leur pique nique annuelle au Parc
Mont-Royal.
Unprogrammedes plus variés com-
renant genres d’ammusements divers
été préparé pour la circonstance. Il

y a des prix pour les concurreuls des
différents joux et exercices,
Lacompagnie gymnastique du Mont-

Royal a été engagé ainsi qu'un orches-
tre et une fanfare.
A

DECES

HovLÉ— En cette ville,lo 18 Août
courant, A l’âge de 70 ans et 5 mois
Jenn-Baptiste Houlé, Notaire.
Lo service fombbre aura lien vendre.

di le 21 du courant.
Le convoi partira du No 798 rue Craig

A 84 hrs, pour se rendre à l’église Notre-
Daneet de là au lieu de la sépulture.
Les parents ot amis sont priés d’y

assiser sans autre invitation, 2i
CD

CONCERTS DE L'APRÈS-MIDI

Au Paro Sohmor

Chaque après-midi de 3 à 6 heures
l’orchestre exécutera un programme
très varié. .

 

 

 

LapInsGRANDEATTRACTION dusidolo
— POSITIVEMENT LA DERNIERE BAISON —

GRAND CYCLORAMA
Du Cruciofemont do Jérusulum et do

la Terro-£ainto.
Admission réduits à2Sots Conditions spé-

clales pour les écolos ot. les institutions, Des con:
féronciors toujours présents. Ouverl tous los
Jours de 9 &, me Jusqua 10 30 EB m, Dimancho,
141030 p.m. Itotondu à la Junction des rues
Ste-Cathurino ot St-Urlmin. £2FC'est l'ocension
co toute uno vic—No manquez pas d'y allor,

Province de _Québoc, District do Montréal,
courde,Magistrat pour la Cité do Montr.al,

oO .

 

Fablen Bussldres demandour vs Do Fiavio
Beuullou ot vir défeudcre=so,

Le28lémo jour d'Août 1891 A 10 beurca de l'a-
v {di au domiello du défendour, No 871
ruo Des Krables on In aité de Montréal, scront
v r antorité dojustice, au plus haut of-
fraut ct dernicr eachiérissour, Jes incubles ot of:
fois du Ait défondenr sulsis on cotle cause, con.
sistant en moubles de menage,
Conditions, argeut comptant,

, D. MIRÉAULT.U.C&
Montréal, 19 Août 1601.

Provinco do Québoc, District de Montréal
Cour do Mngistmt pour In Cité de Montréal,
No 4851

Josoph Durand ct al demandour v ¢
ourdon défoadnitr, Men 8 Pierre

Lo 2sièmo jourd’Aout 1891 à 9 houres dal"
midi nu domicile du di, défendeurNo, Horus
Wolfo, on In cité du Montrenl, voront vendus
par autorité du Jus tice, au plus haut offinnt
ot dornior cachérisseur, les moubles ot offets du
dit défondour, rnisix en cotte causo, consistant
on offets do ménngo, oto., oto.
Conditions, argunt comptant.

J. B, PERRAULT, 16 C.8.
Montréal, 19 Aout 1801,

Provinos do Québco, District do Mo: .
Cour doShagiaint pourla oité do Montréal

0 4021,

 

    

LOharbonnoau demandour va Joseph Labrècho
défondeur.

Lo Zièmo jour d'Août 1801 à 8 houres do l'n-
vant-midi, an No 304 rue Montana on In
cité do Montréal, soront vendus, par autoilté
de justice, au plug haut offrunt 6% dernier girs
chérisseur, los moubles ot effoty du dit défon-
deur, snisis on cetto cause, consistant. on

ditCondit on, argent comptant. “

€.

Montréal, 19 Aout1801, - .
ww

OTIRTTE mou NE
OX ‘|,Montréal, 19

+

BITUATIONS VACANTES

ONVERESNEEvaiscere© anglais © cals
écolo émentaire, Bédre-ver Antoine Lafond,
côte Visitation près de Montréal, 6ins

NDEMANDE une dame ou domolsclle pes
chant les duux languos, In sténographie ct

1ecalligraphie mécanique, S'adresserpar lolire

 

 

 

 

de P. 95,

(0) DEMANDE une scrvento au No rue
8t Christophe. 1838

oO DEMAUDE une bonno servante 30 ruo
St Marguorite. 1853

N DEMANDE une servante généralo 158
rue Bt Denie. 1853
 

NDEMANDE uno bonno servante au No
217 rue St, Jean Baptiste (actuellomont

Duluth Avenuo)
 

Demande d'emploi
Un institstour diplômé pour école modèle

français et anglais, ot pouvant cnacignor le
chantel qui x une expérience do plu feurs an-
n ensolgnanimnont i2V00 auccés. Ont dispont
ble actuellement, s'adresser à . X. Dé.
Jarlais, Louisoville, P.Q Am'e-I01
 

Demande d'Associe.

Un monsieur supiricurcmont ca-nblo duns
uno ludustrie spécialu 02 l'on gazao Loaucoup
sans courir aucun risque d-mande un 16
cu un command taire qui upportorait nu
moing $200, © $ qui se -a't lo tré orier compta
blo ; © 1 peu do tomps 11 sv:ailt compl:tomont
Luitlé à oetts industrio.
Co sorait un» belle occasion pour un h anre

donneot actif de so créer une bello ot eolido si.
untlo =.
3'ad oso” A E. M. bureau du journal.
 

U~ GANCON déslro 50 placerduns un magn.
siu on gros, S'udrosser 320 AvenueLaval,

À LOUER,
25.rmo St-Gabrlo!, braux bureaux remis À

nouf, à bon marché, S'adrocser : A. Lionuis 1050
Notro-Danie,
“

Avendro por V, LAFLEUR

17 Cite do la Placo d'Armes

7700, — Mogamente, ruo Mi<nonne, Innés $810,
yo= Slogotuents, ruo Mai-onnouvo, luués

), — 6 logomonts, 110 Barré, loués 3720,
— dlogemonts, ruo l’Ins-Is, loués 2321,

Plustours lots vacants vue St Denis 33, 503 ot
$1.50 du pled,

PENSIONNAT ST-ANGELE
L'ontréo des éldves du Ponsiot nit St-Angéle,

sous Ia dircotion de+ 8rs de Sto-Anuo, ost ilxéo
à mardi prochain, lor Septembre. 192-jad

 

 

 

 

Seminaire de St-Byacinthe
La rentréo des élèves cat Axéo A mardi le tur

Septembre.
J. 18, OUELLETTE,

Prêtre Supérieur.

COLLEGE ST FRANCOIS-XAVIER

St Donis, Riv. Rlohelicu

La rentréo des élèves aura licu le ler Sop
fembro,
181-fud C. C. FOREST, c. 8, v.

PENSIONNAT DU SACRÉ-CŒUR

au Novicint des Frères do l'Inetruction chré-
ticnne, Laprairic, PQ. Cours commercial, cn
français et anglaïa, Montiée le 3 Septembre,
Los NOUVEAUX élèves ne doivent Jaawvule

plus do 14 avs, 1813-01 ms

COLLEGE TERREBONNE _

La rontréo den élèves du Callé :e Terrohonne
avratieu MARDI 1e PREMIER SEPTEMBRE
Jalal J, A. RUVEST, C. 8. V., Direct

COUVENTdes SŒURS de STE CROIX

— La rentrée des Elèves nu Couvent
des Sœurs de Ste-Croix, à St-Laurent,
est fixée au lor Septembre.  102-jad

 

 

 

 

 

 

 

LE
À été transborté au coin do la Placo

Victoria ot do IAruo Craig,

La gran le sallo des coufé:1 nous, les snlloa do
lecture ot les bureaux nu “ Victor.n Jilook”
servent swalntonnnt do chambres pour lv Collo-
#0 Coinmorcial. Jo bureau rern ouvert le 24
pour l'onrugistroment des étudiants, ot les clus
xes s'ouvrircnt lo fer Sep'embro. On invito 124
cltoy«ns3 À Vlaiter l’établissoment, Dos oireu-
Jar 6 Llustréos donnant dos informations com-
plètes sont envoyées gratuitomont,

Adrosor: DAVIS & BUIE,
Collégo Commercial, 42 Placo Victoria, Mont,

UNIVERSITÉ LAVAL

Ecole Polytechnique de Montréal
LE LUNDI 7 SEPTEMBK3

aura Heu l’exumon dos candidats au Cours pré-
parato're.

LE MERCFEDI, 9 SLIPTEMBR®
sa fora Ia ré-onva ture des cours de 1'Ecolo I%-
Iytechniquo de Montréal,
Pour toutes Informaiions #adrosser an Prin.

clpal, À l'Ec ‘13, Avonuo du Plateau, rue Sto
Catherine, No 19018

U. E ARCHAMBAULT,
191.29 Principal.

 

 

 

Bureau des Commissaires d'Eco-
les Cathol ques de Montrenl.

——

La réouverture des chasses do l'ACADEMIEE
COMMERCIALK {DU PLATHKAU et collo do
tontes ls autres écoles relevant do co Bureau
so fora le

LUNDI, LE 31 AOUT

Pour plus amples informations, voir lo Prin.
cipal on lo Diroctour de chaque éc.lo. 191-24
 

[LETTRES FN EMAIL BLANC3 pouces, 12
cents, 3 pos 18 costs, 4 poucoz, 22 cents, S, H,

Martol, peintro d'Enselgnes ot “ Show Cards”
223 ruo McGill, Moutréal, Téléphone BoltHn.

fau
 

PILULES DE JOB MOSES
Cotto médecino inappréclable ost infallliblo

pour Ja gérison do tous ces déso! “doulou-
roux ot dangeroux anxquols los fonimaos sont su.
jettes pur leur constitution. klles donnont de
n viguour aux faibles ot nux délicates, et en ré
fulnrbesit oLun ronforoisennt Josystémo, furtle
cut In joun«constitution pour los devoirs do La

vie. lris h l'Ago mûr où danslin Vicillesso, ollos
viennont un véritablo bionfait, età l'approcho
do l'accouchementcos pilules dovraiontétre pri
tcs pendant los deux ou trois somaines qui pré
cédent, Les blonfails qu'on en rencontre mont
incaloulables; colles fortifieut la constitntion,
elles provionnont lu faiblesso dus organes ob
vrocuront du confort àln fsmmo ot à l'enfant,
> ans tous les ens d'affoctions norvoures où
spinales, do donlours duns los reins ot Jos mom.
bres, d'ypulsement, de battement do csr,
d'hystéric, et do flours bliunches,, cos pilules opè-
tent unogaérison quand tous los autres noyons
aurontfailli, ot quolqu'elles solont un romedo
puissant olles no contionnont néanmoins pis do
‘er do ondomel, d'untIimoino ou d'autres closes
nuisibles à la constitution.
Veoudues par Lous los marchands du médoot-

 

nea,
Direction complétes dans un pamphlot qui

sert d'onsloppo aux paquota
Job Moses, Now-York, propriétaire.
31,00 ot12}0 pour frais do port adressés ÀNoc-

throp Lyman, Toronto, Ont., ngouls généraux
dour lo Cadada vous proouroront par Io retour
dé la mallo une boutoillo contenant au-delà de
60 pllulo.~N PLITRNDARD,
 

Provinco du Québec,
Cou: do Moglstrat

J. Il, Morin demnadour vs Isaïo J.cspéranco
touchor défondour,

La Yllômo four d'Août 1891 à 8 hrs do l'avant
mili nu domiolio du dit défondeur, No 3
rue Morin on In olté de Montréal, ‘wcrous
vondus per autorité do juetioo, au plus haut
offrant et dornles onshérissaur, les imotiblen 64
offets du dit défondeur valsis en cotto nraure,
censlsinnuit on moubled de ménngo, ste,

Conilllion, argont comptant,
J. A. RENAUD, un, 0. 8.

Montréal*10 Aon1691,

Province da Québoo, District do Québec,
Cour do Clroull No 4184,

Edouard Durand demandour va Doilo Clotilde
Verrcault défondoresso. | :

Lo 2lème Jour d'Aout 1891 & D heuros de
‘'avant-imnidi, au domicllo de In défenderseso, No
Ma vuo O:alg en ln Cité de Montréal, ve-
10nt Vondus,par autoritédeJust {coau plus haut
vifrant ot dornier cnchérisacur los moudlos on
offais do In dito defonderesso sniais on cette
causo consistant on moubles de ménage,ota,
_sLouditions, argont.oomptant.

District do Montréal,
No 4100,

 

  F, X, BI-ARNAUD u. 0,8,
Aoët1801 :

PS ;

Montréal 1D Aoûttag:
-

Fermeture de bonne Heure
RECREATION

Pour donner à nos emplo és ‘plus de temps pour sa bor etnopmettre de leurs fati 108, N08_mugasinfermeront tous les jours à 5.30 p mwpendant le mois d’uoût, sauf les éaine.is, où nous fermerons à 1 heure pm
_ 8. CARSLEY,

Dernière Semaine -
Cette semaine cat la dornièrvente de liquidation, allez donceedroit chez 8. Carsley et profitez des oc.casions de bon 3 Le

les warchandisesSars oMertes dans

8. CARSLEY,

Vente de Coupons
Tout le mionde devrait profiterde notreventede coupons,
Dez Milliers de Coupons

A vendre d'ici à Samedi
Demandez le co ,indienne comptoir des coupong

omundez le comploit des ¢
d'étolTes à robes, ! (8 coupous
Dewandez le comptoir

de Manchester,

 

des coupons

S. CARSLEY

Département des Etoffes à
ROBES

La vente de liquidation detout
étoifes à robes d'été se terminercette
sewnnine,

Alpacas noirs fleuris 17¢
Alpacas fleurls, jolis [trons 2e
Alpnens fleuris, double pli 50€

Alpacus fleuris, superbes patrons ic
Alpacas fleuris, ragilloures qualités 70g

Etoftes de Deuil, meilleures lignes,

Etolfes unies. Etuffes de goût

Assortimsent considérable de Crépe
Meilleures lignes anglaises.

Cachemires noirs depuis 10
Cachemires noirs larges Qc

Cachemiros noirs, ligne spéciale Big
Cachemire noir, tout laine 42c
Cachemire noir belle qualité 47e

S. CARSLEY.

Département des Etoffes à
ROBES

Nouverux cheviots à costunzce 20e
Nouveaux chevicts, durniers patrons

se

 

Nouveaux cheviots pour costumes de
promonnde À

Serges Mcleta tout laine... .
Nouveoux chullie fleuris...
Serges Moîcta de toul2s nuances.
Ohallis Que verge de large... .….
Serges Meleta tout luine.,....

8. CARSLEY

. 1 .

Département des Eloffes 2 Robes
Delaines français tout laine....... Ze
Delaînes françuis patron artistique 3Uc
Deluines français tout Inine ..…... 20c
Nouveaux Plaidg, ................ 8c
Nouvelles étoffes À robes, unies et
de conleur ot patrons à pois...... 8jc

L'assortiment le plus considérable de
Montréal el offert au choix. Allez

où vous trouverez le ineilleur choix,

Beiges piles tout laine ... Ole
Tweeds a costumes.......... .. te
Nouvenux pinids 4 costumes.... lic
Nouvelles étoffes * Doubee *.. 15et 17e
Nouvelles Etoffes * Doubee”.-.... 18c

8. OARSLEY.

Departement des MANTEAUX
Vente spéciale de manteaux de ce

temmps-ci. Grando foule ce matin. Tout
lo monde est entisfait. Les manteaux
se vendent rapidement, Toutle 1uonde
est invité À venir voir notre assorti,
ment. Venez nussitôt qu’il vous plaira,

  
 

     

 

 

Mantenux, modèles parisiens,
Manteaux, modèles on soie
Mantenux, modèles de Be:lin
Manteaux en dentelle, modèles
Manternux, modèles de Londres
Manteaux sn drap, modèles
Manteaux Viennois, modèles
Muinteaux soie et dentelle

S. CARSLEY,

Departement des Manteaux
Paletots pour Demuiselles, 75c .

De toute espèce de couleurs et de pa-
trons bien au-dessons du prix ovdn,

Ligne Spécinle due Gilets de Dames 8)

Noirs et de couleur, derniers patrons
censidérablement au-dessous du prix
ordinaire. l’our dames, tongs puletots
en drap $L50. Grandes réductions, De
toutes nuances et grandeurs.
Pour dumes, lougs puletots en drap,

82, noirs et bleu marin, Je toutes
grandeurs. Valeur spécinle.
Pour dnmes, paletots en tiveed écos-

82,50 qualité extra—ligno spéciale pour
cetto vento, Chen 5, CARSLEY.

NG MANQUEZ PAS
=LA

GRANDE VENTE DE LIQUIDATION
—Dpkt——

Marchandises d'Eté
QUI SE TIEUT ACTUELLEMENT CHEZ
S.CARSLEY, .

1665 1607, 1669, 1671, 1073, 1678
1677 RUE NOTRE-DAME
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fu CLAPPERTON

Servez-vous toujeurs du iil de Clap

Peous êtes alors certain d'avoir le
meilleur Al sur le marché.
Le {il de Olapperton ne se brise pns,

ne se noue pus, no b'éraille pas et cha

quo roulsau cat garanti contenir

verges.
Demandez toujours

FIL'DE-CHAPPERTON 

COLONNE CARSLEY

  

L
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